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VOYAGE AU CANADA
S LE NORD DE L'AMERIQUE SEPTENTRIONALE

FAIT DEPUIS L’AN 1751 A 1761
J. O. B.

Année 1751.—Je suis parti de Paris le 15 Mars pour 
aller à la Rochelle suivant les intentions de mon père ; j’avais 
alors 18 ans. Chemin faisant à pied sur la route d’Orléans 
je lis rencontre d’uu détachement de cent vingt hommes de 
recrues conduites par un officier chargé de les rendre à Pisle 
de Rée lieu de leur départ: Cet officier m’accosta et trie ques­
tionna sur le sujet de mon voyage, mes facultés pécuniaires 
et mes ressources, je lui répondis que j’allais avec la permis­
sion de mon père rejoindre mon oncle qui éUit capitaine des 
postes à la Rochelle, lequel m’attendait depuis six mois, que 
quant à mes facultés pécuniaires elles n’étaient pas grandes, 
mais que je ferais en sorte qu’elles me soyent suffisantes 
jusqu’à mon arrivée, qu’a lors mon oncle me procurerait les 
moyens de me suffire. Après ma réponse cet officier me 
proposa de faire route avec lui jusqu’à ma destination où il 
devait séjourner, mais à condition que je lui dresserais ses 
étits de route, j’y consentis volontiers, je lis en sorte de 
gagner sa confiance étant logé et nourri avec lui ; arrivé à 
la Roch lie .je le remerciai et pris congé de lui pour aller 
rejoindre mon oncle ; mais je fus bien surpris en arrivant chez 
lui d’apprendre qu’i. avait été mis en terre depuis huit jours. 
Cet événement joint à mon peu de ressource pour retourner 
à Paris, me détermina aussitôt d’aller retrouver l’officier que 
je venais de quitter, et de lui faire part de ma position. Cet 
homme me proposa de passer avec lui à Pisle de Rée où il 
espérait me servir utilement auprès du gouverneur de la 
citadelle. J’acceptai sa proposition. Le lendemain 2 avril 
nous passâmes dans deux barques à voile à Pile de Rée, (4) 
aussitôt arrivé je suivis l’officier conduisant ses recrues à la 
citadelle où il les remit au gouverneur et lui parla si favora­
blement de moi, que je fus au meme instant employé dans 
ses bureaux avec de faibles honoraires à la vérité, mais dans 
ma position je ne devais pas hésiter.

Je travaillai enviion deux mois pendant, après lesquels 
l’envie de voyager vint me tourmenter, je pris en conséquence 
des informations sur le meilleur Pays à habiter, de la Loui­
siane ou du Canada seuls endroits où Pou transportait alors 
d»js recrues de Pile de liée. Les marins m’apprirent que le 
Canada était le plus sain quoique son climat fut plus froid. 
Je pris donc la résolution de suivre cet avis et de profiter de 
la première embarcation, ce qui ne tarda pas, malgré les 
offres que me lit le gouverneur de rester avec lui et qu-* je 
refusai espérant que le voyage me serait plus avantageux. 
Les ordres étau nt arrivés de faire embarquer pour les colonies 
de Lousianeet du Canada un nombre de recrues déterminées. 
L’embarquement pour la Louisiane se lit le premier et 
portait deux cents hommes dont une pailie de ceux avec 
lesquels j’avais fait route. Le second embarquement no 
tarda pas et ce fut celui dont je profitai.

Le 12 Juin je partis de l’itle de liée distance de cinq lieues 
de la Rochelle, sur l’un des deux petits batimens qui con­
duisaient trois cents hommes de recrue sur la rivière de la 
Charente qui est à deux lieues de Rochefort et était un vais­
seau (5) a l’ancre qui nous attendait pour nous conduire au 
Canada.

Ce vaisseau se nommait le Chariot Bor/a/, c’était une 
frégate montée en flûte er quoique percée de trente-six canons 
elle n’en portait que huit, elle était commandée par un 
capitaine de vaisseau nommé Salabéry.

Le 27 du môme mois de juin nous mîmes à la voile par
(4) Distante «le 3 lieues de la Rochelle et qui a 4 lieues «le long sur 2 de large.
(5) Des vaisseaux dans l'origine n’étaient que des barques ou bateaux à rames. 

L’ambition et l'industrie en firent graduellement construire de plus grands pour 
voguer en pleine inor, ils furent d’abord à un mat, ensuite à deux et enfin à trois, de 
sorte qu’il y en a actuellement de 120 canons et plus, ils portent jusqu’à ^2 voiles 
su - plusieurs mats. Le mat «le beaupré est le plus avancé sur la proue et couché su:* 
l’épron qui est le devant «lu vaisseau. Le mat de misaine est placé entre le beaupré 
et le grand mat qui est au milieu, l'artimon est le mat «le poupe qui est sur le derrière 
du vaisseau, chacun de ces mats est exhaussé de «leux hui ers qui supportent chacun 
un mat ce qui fait trois mats l’un sur l’autre dont le plus haut se nomme perroquet. 
Tous ces mats prennent le nom «les principaux mats comme perroquet d’artimon, 
grand perroquet et perroquet «le misaine celui entre le beaupré et le grand mat, il en 
est de même «les huniers.

Un vaisseau de 110 canons pris sous quille, a de hauteur 225 pieds et tire 2ç à 
30 pieds d’eau. La vitesse d’un vaisseau en voilier est de 20 à 30 pieds par seconde, 
ce «pii fai», sept à huit lieues par heure. I a* plus long cable est de 120 brasses qui 
fait 100 toises ou 600 pieds.

un bon vent du nord-est qui en deux jours nous éloigna des 
côtes de France dirigeant notre course de l’ouest nord-ouest.

Le 31 le vent nous étant de venu contraire, on fut obligé de 
met tre à la bouline (b) et de louvoyer plusieurs jours, la mer 
devint si grosse que nous essuyons une forte tempête qui 
qui nous lit mettre à la cape (7) je payai en cette occasion 
tribut à la mer par un grand mal de cœur qui me dura cinq 
jours c’est-à-dire autant que le mauvais temps, et pendant 
lesquels je ne pus manger. Enfin le vent cessa et la mer fut 
moins agitée, je repris alors l’appétit mais le vent tombant 
tout a lait le vaisseau ne marcha plus et nous fumes deux 
jours dans cet état de tranquillité.

Le 15 juillet, il nous survint un petit vent d’Est qui 
nous fit continuer notre route, ce ne fut pas pour longtemps, 
car deux jours après nous fûmes encore accueillis d’une 
tempête qui nous obligea de mettre encore à la cape pour 
Quatre jours, je renouvelai malgré moi mon tribut à la mer 
dont j’avais cru être quitte, mais mon tempérament était de 
ceux qui ne peuvent sympathiser avec l’influence de la mer 
lorsqu’elle est agitée, cependant le vent venant à changer lo 
calme devint plus doux et nous pûmes continuer notre route, 
mais pour vingt-quatre heures seulement, au bout desquelles 
le vent contraire devint si fort qu’il nous obligea à mettre à 
la bouline pendant trois jours, après lesquels il tourna au 
sud et nous continuâmes notre route jusqu’au banc Jacquet 
qui est à quelque distance du grand banc de Terreneuve, là 
le vent contraire d’ouest nous obligea à louvoyer pendant 
plusieurs jours, ensuite de quoi une forte tempête accompa­
gnée du meme Vent, nous fit rôtrogra 1er environ quatre-vingt 
lieues, dans cette circonstance la corde du gouvernail vint à 
casser et le compas (8) fut dérangé, cette réparation fut 
bientôt rétablie et quatre jours après nous pûmes continuer 
notre route.

Le 15 août le vent nous fut encore contraire et nous 
fûmes environs trois semaines à toujours louvoyer.

Le 14 septembre nous arrivâmes (Q) sur le grand banc 
de Terreneuve par quatre-vingt brasses d’eau, aussitôt les 
matelots crièrent Vive le Roi, c’est un usage parmi les marins 
quand on a trouvé fonds.

Le banc de Terreneuve est éloigné de France de neuf 
omit lieues à 1 occident, on lui donne cent cinquante lieues 
de long sur quatre vingt dix environ de large. Son fond est 
depuis quinze jusqu’à quatre vingt brasses, c'est absolument 
une montagne sous l’eau. Nous eûmes beaucoup à souffrir 
sur ce banc pir les vents contraires et les pluies qui nous y 
retinrent malgré nous plusieurs jours. Cette étendue est la 
plus désagréable et la plus incommode de l'océan, le soleil 
s’y montre peu et l’air y est couvert d’une brume froide et 
épaisse.

La terre la plus proche est le Cap Rouge qui à l’est est 
éloigné de trente cinq lieues à l’ouest et qui fait partie de 
l’isle de Terreneuve dont il va être parlé.

Le vent étant venu à tomber à notre arrivée au grand 
banc, et nous trouvant dans un beau calme l’équipage voulut 
se procurer la pêche de la morue, mais comme il était tard 
on remit la partie au lendemain en cas que le tei.*ps le 
permit, malheureusement il survint dans la nuit une pluie 
abondante accompagnée d’éclairs et de tonnerre : on eût dit 
que le ciel partout entr’ouvert s’écroulait, un coup de foudre 
n’atienclait pas 1 autre et les éclairs seuls jetaient par inter­
valle du jour dans l'obscurité, le tonnerre tomba près du vais­
seau avec un fracas semblable à celui de plusieurs pièces de 
canons, nous en fûmes tous effrayés ; pendant une heure et 
demie que dura la tempête, il nous sembla être à la tranchée, 
je m’attendais à chaque instant de servir de pâture aux 
morues, au dépend desquelles nous avions compté la veille de 
faire bonne chère. Après deux heures d’inquiétude et 
d’anxiété entre la vie et la mort, le jour pirut, le tonnerre et 
les éclairs disparurent, le vent cessa et la mer se calma, 
l’équipage répara les manœuvres qui avaient souffert et nous 
pûmes nous dédommager par la pêche vers midi. Pendant 
trois jours que nous péchâmes nous primes beaucoup de 
morues à l’hameçon ce qui nous alimenta pendant plusieurs 
jours

(6) La bouline est prendre le vent «le biais quand il est «levant alors on court la 
bordée de droite et de gauche en pinçant le vent, c’est louvoyer.

(7} La cape est laisser deux voiles basses avec vent dehors et dedans.
(S) Le compas de mer ou boussole est un instrument contenant l’aiguille 

aimantée ; elle fut inventée par Marc Paul et connue en France en 1213, elle fut 
perfectionnée par le nommé l'iavio en 1302 sous Philippe le Bel. On dit que le 
premier aimant lut trouvé sur le mont Ida par un berger nommé Magnés, il y en a 
deux sortes le mâle et la femelle, le premier est bleuâtre il vient de la Chine et du 
Bengale, le second est noirâtre et se trouve en Allemagne.

(9) Arriver au grand banc cela sc nomme en terme de la merbanquer et en sortir 
c ’est débanquer.
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Les martyrs nègres
DE L’OUGANDA

. [suite]

LES TROIS PLUS PETITS

Les trois plus jeunes pages : Si- 
méon Sébouuta, Denys Namiouka et 
Ouélaba, simple catéchumène, exci­
tèrent la compassion du chef des 
bourreaux.

Le veux Mkadjanga, qui dans sa 
longue carrière d’exécuteur des hautes 
œuvres, n’avait jamais eu à exercei 
ses cruautés sur des enfants d’un àg«- 
si tendre, résolut de les sauver. 11 
leur dit donc :

“ Déclarez simplement que vous 
ne prierez plus, et Kabaka vous ac­
cordera votre grâce.”

Les enfants répondirent :
“ Nous ne cesserons pas de prier 

tant que nous viv ons.”
Nkadjanga n’insista pas, espérant 

que la vue du supplice de leurs cama­
rades obtiendrait ce que ses paroles ne 
pouvait obtenir. Oa les conduisit 
donc avec les autres sur la colline de 
Namougongo, qui s’élève en face de 
Sainte Marie de Roubagaga. Ils 
étaient, ce jour-là au nombre de tren­
te-quatre.

Une grande quantité de roseaux 
secs avait été réunie au sommet de la 
colline. Les bourrerux en liivnt de 
gros fagots dans chacun desquels ils 
renfermèrent et lièrent une des victi­
mes.

Ils n’en faisaient pas pour Simeon 
Sébouta. Se croyant rais au rebut, il 
s'écria :

44 Où est mon fagot à moi ? Tous 
en ont un ; moi aussi je veux le 
mien.”

On lit semblant de se rendre à ses 
réclamations, et on le lia comme les 
autres ; mais on le mit à part, ainsi 
que Denys et Ouélaba.

Les fagots terminés, on les plaça 
horizontalement, les uns à côté des 
autres, les pieds des viciimes tournés 
dans le même sens.

NOUVEL ISSAC ET FAUX ABRAHAM

Parmi ces victimes se trouvait le fils 
même de Mkadjanga (le bouvreau), 
le j»*une Mbaga.

Le malheureux père avait essayé 
de tous les moyens pour lui arracher 
un mot qui ressemblât à une apo.-ta- 
sie. mais en vain.En vain aussi avait- 
il espéré que la vue des préparatifs lui 
changerait ses dispositions : l’enfan’: 
s’était laissé lier dans le fagot, sans 
mot dire. Au dernier moment, le père 
tente un suprême effort :

le délier et de lui asséner un seul 
coup de bâton à la nuque. C’est ainsi 
qu’on exécute les amis. Il tomba mort 
«;t le corps fut renfermé dans des ro­
seaux et remis en place. ••

MORT DES ENFANTS. '

Après cette exécution, le feu fut 
mis aux fagots,du côté des pieds des 
victimes, afin de les faire souffrir lo 
plus longtemps possible, et dans Tes* 
poir que plusieurs renonceraient à la 
religion, aux premières atteintes de 
la llamme. \ ain espoir ! Les martyrs 
ouvrent la bouche, il est vrai, mais 
c’est pour réciter ensemble les prière 
que nous leur avons apprises ! ! !

Cependant les bourreaux leur 
“ crient : 44 Sachez que ce nVst pas 
“ nous qui vous tuons ; C’est Nendé

* qui 
44 tue

i vous tue ! C’est Mkasa qui v» 
3 ! C'est Kibouka. Ce sont i<

(i

I (

ous
0U8

“ ««os loubari (dieux) qui vous tuent 
eux que vous appeliez, avec mé­
pris, des Masilani [ tenions. ” 
Plusieurs voix, sonant du ’milieu 

des flammes, répondent : “ Si ce sont 
“ les démous qui nous tuent, vous 

êtes donc leurs ministres !
Une d «*mi heure après les roseaux 

étaient consumés, et Ton n’aperce­
vait qu'une rangée de cadavres moi­
tié brûlés et couverts de cendres.

ENCORE LES PLUS PETITS 
SURVIVANTS

•LES

Le petit Siméon et ses deux com­
pagnons contemplaient ces restes 
fumants et attendaient avec impatien­
ce que leur tour arrivât.

44 Ne vous tourmentez pas, leur di­
saient les bourreaux ; nous vous ré­
servons pour terminer la fête, si tou­
tefois vous persistez dans voire entê­
tement ; car nous vous épargnerons 
si vous renoncez à la religion

Les jeunes pages se montrèrent 
inébranlables. Le y:eux Mkadjanga, 
qui, pour la première fois de sa vie 
voyait des enfants mépriser la mort, 
n’en pouvait croire. yeux. Il dé­
cida de les délier et de les faire re­
conduire en prison.

Désolés de voir s’évanouir leurs 
plus douces espérances, les glorieux 
enfants dirent au bourreau :

“—Pourquoi no pas nous tuer ? 
44 Nous sommes chrétiens, aussi bien 
44 que ceux que vous venez de brû- 
44 1er ; nous n'avons pas renoncé à 
44 notre religion : nous u’y renonce­
rons jamais ! Inutile de nous remettre 
44 à plus tard. ”

Mkadjanga fut sourd à leurs plain­
tes. Peut-être Dieu ne voulant pas 
que les détails de la fin héroïque des 
trente et un pages de Mouanga res­
tassent ignores, inspira t il au vieux 
bourreau d’épargner ces trois en-

“ Mon fils, lui dit-il, consens situ- j fants, témoins de leur glorieux mar 
plement à ce que je te * ache chez tyre. Ils furent donc ramenés en pri- 
moi ; personne n'y passe et on no son.
pourra t’y découvrir.” Quelques jours après, Mkadjanga

44 Père, répond l’enfant, je ne veux ! dit au roi qu’il les avait réservés, 
41 pas être caché ! Tun’es que l’esclave espérant que n’étant plus influencés
44 du roi. 11 t’a ordonne de me tuer. 
“ Si tu me tues pas, tu t’attireras des

par leurs raauvnis camarades, ils se 
repentiraient. Mouanga le blâma, sans

44 désagréments ; je veux te les épar- j cependant ordonner de les tuer. Us 
“ gner. Je connais la cause de ma ont donc survécu seuls de cette cou- 
“ mort : c’est, la religion. Père, tue- ! rageuse troupe de martvrs.
44 moi !” I

Alors Mkadjanga, pour épargner à j 
son fils les horreurs du supplice du . _
feu, ordonna à un do ses hommes do

(.4 suivre.)

—Quo voulez-vous dire ? ” s’écria- 
t-il vivement. ” Est-ce que par hasard 
vous m’attendiez ?

—Non, ” répondit-elle, ne pouvant 
retenir un sourire, “ mais en ce mo­
ment ma pensée était assez près de 
vous pour que la réalité so confondit 
avec le rêve.

—Ainsi, vous pensez quelquefois 
à votre vieil ami.

Je pense à vous deux, mais sur­
tout à Læta, ” répliqua-t-elle avec 
nue innocente malice, s’élançant de­
vant lui dans l’escalier.

Lorsque, une demi-heure après, 
elle eut terminé les petits prépara­
tifs dont sa tante l’avait chargée, 
elle entra dans la grande chambre 
do ses tantes, elle s’aperçut immédia­
tement que Marie Louise, qui causait 
avec Pierre, avait les yeux mouillés 
de larmes, tandis que Catherine était 
pâle d’émotion. *

44 Sais tu ce que me dit le docteur 
Olnar, Rosa ? ” s’écria la malade 
d’une voix émue. 41 Sans mo bercer

de l’espoir invraisemblable de la nous tout cela au docteur Vernot ? 
guérison, il m’affirme que les eaux et 44 reprit Catherine avec un peu d’in 
un traitement énergique peuvent quiétude. Le pauvre homme croira 
me rendre en partie l’usage de mes qu’on se mciie de ses soins, et cepen- 
membres... dant, si vous l’entendiez parler de

—Et nous partirons avec vous son traitement moral... 
pour Paris ! ” dit Catherine dont le —C'est un ignorant, ” dit. Pierre
ton à la fois agité et solennel ex pri- en souriant ; 44 mais je mo charge de 
niait bien l’importance du boulever- vous fournir une explication très 
se ment que, par amour par sa sœur, capable de le satisfaire, si Mlle Rosa 
elle était prête à opérer dans ses veut toutefois m’y aider... ” 
habitudes. Rosa le regarda avec étonnement,

llosa jeta à Pierre un regard de mais il se mit à rire et parla aussitôt 
reconnaissance, et alla embrasser ! d’autre chose.
Marie Louise avec effusion. | Le dîner fut gai. On sait que

44 Je verrai ton beau Paris, ” mur- Pierre et Læta possédaient l’un et 
mura celle-ci. 44 Le doctem m’assure l’autre le don délicieux de la conver- 
que je recouvrerai assez de forces sation ; ils savaient également bien ; 
pour marcher à l’aide d’uu bras et discerner les goûts et les qualités de j 
d’une canne. Je visiterai les musées, ceux qui les entouraient, et intéresser 
le tombeau do mon pauvre Yves... à un égal degré des esprits trèsle tombeau do mon pauvre Yves... 
Nous irons en Savoie... Je crois 
rêver !

Si j'avais su, il y a longtemps que 
tu serais guérie !” dit Catherine les 
larmes aux yeux.

C’est la première fois que R 'sa do pleurer.
voyait s’humecter ces beaux yeux 
sévères ; mais l’infaillibilité de la 
vieille fille recevait un rude coup, et 
elle éprouvait une joie mêlée de 
remords.

44 Je no me plains pas de souffran­
ces qui m’ont enseigné à apprécier 
le dévouement des autres, ” dit dou 
cement sa sœur, lui jetant uti regard 
affectueux.

%i Mais comment expliquerons*

a un égal degré des esprit 
différents. Catherine s’anima, et les 
doux yeux de Mario Louise brilleront 
d’un éclat inaccoutumé. Seule, Rosa 
restait silencieuse, et, sans savoir 
pourquoi, éprouvait une vague envie

Quand on se fut levé de table et 
que l’in firme eut été reportée à sa 
place ordinaire, Læta dit en souriant.

44 Mou frere a contracté la déplora­
ble habitude do sou siècle : il fume 
avec excès ; mais llosa no craint pas 
l’âcre parfum d’un cigare...Si tu 
montrais le jardin à Pierre pendant 
que nous causons, ma chérie ? ” 

Rosa précéda le docteur dans l’es­
calier, et décrocha dam le corridor

un large chapeau de paille.
“ A la bonne heure ! ” dit Pierre 1 

en souriant. 44 Je vois que vous êtes j 
toujours obéissante ... Savez-vous 
qu’il y a deux ans et demi que je ne j 
vous ai vue ! C’est long...Et Vous : 
avez changé depuis ce temps... ”

Elle ne répondit rien, et lui mon­
tra le chemin qui conduisait au vieux 
tilleul.

44 Je ne parle pas du changement 
physique, ” reprit il 44 des flatteurs 
vous diraient que vous avez embelli, 
mais je ne suis pas un flatteur, je 
suis un ami fidèle que vous avez 
souvent accusé de vous d»re rude­
ment la Vérité... Je parle du chan­
gement dont témoignent vos. let­
tres.

—Ainsi, Læta vous les montrait ?
—Quelquefois ; lui en voulez- 

vous ?
—Non...
—Je voudrais causer avec vous de 

certaines idées contenues dans votre 
dernière missive, ” dit il, s’asseyant 
sur le banc de gazon, près de la 
grotte en rocaille.

Elle resta debout, arrachant de 
temps à autre une feuille aux bran­
ches les plnè basses.

44 Vous arrêtez vos projets sans 
consulter vos amis, ce qui est fort 
mal, ajouta t il, la regardant attenii- 
vement. J’approuve les sentiments 
que vous exprimez à l’égard de vos 
tautes, et votre résolution de demeu­
rer à Plounéré montre à quel point

est complet le changement dont je montra un visage pâle, légèrement
parlais tout à l’heure. Mais vous 
avez des idées trop absolues touchant 
le célibat. ”

Elle sentit qu’elle rougissait, et se

AAVsVW. ... XJ V_/ 1UJHUO VO OU] 1 , UH

44 Vous ne pouvez pas être une reviendrai... 11 faut que vous 
vieille fille, ” dit il avec calme. promettiez d’êire ma femme. ”

irrité.
44 Pourquoi me tourmentez-vous 

ainsi, ” s’écria-t-elle, frappant la terre 
de son petit pied.

_ _ 44 Je vous tourmente ?.. Telle n’est
retourna vivement pour cueillir une pas mon intention... Regardez moi, 
fleur. llosa!.. Je repars ce soir, mais je

. mo
. • « i * .» * ___pro

—Et pourquoi ? ” s’écria t elle Elle jeta un cri, et cacha sa têto 
tout à coup. 4‘ Læta ne s’est pas dans ses mains, 
mariée ; elle n’en mène pas moins 44 Je ne %vous prie pas, cette fois- 
une vie utile et noble. ! ci, ” continua-t-il ; vous ni avez dit

j un jour que mes prières n’avaient 
Mais vous n’êtes pas Læta, ” répli- j p>»s d’empire sur voire cœur. Allais, 

qua t il gaiement, 44 vous n’avez pas ! Rosa, iàues-tnoi celte promesse ! ” 
atteint, laissez moi vous le dire, le | Elle le regarda enfin, et il put lire 
degré de pieté qui l'aide à se passer sur son vLage la joie à la fois pro- 
d’affections terrestres ; vous ne possé- fonde et timide qui se mêlait à ses 
dez pas, comme elle, un frère auquel j larmes.
vous voulez vous consacrer; enfin,) Il prit sa main et la força douce- 
vous avez un cœur très tendre, mais ment à s’a>seoir près de lui. 
pas assez ferme pour se priver des 44 Enfin ! ” dit il d’un accent pro­
appuis de la famille. Il faut renoncer j fond. 44 Je l’ai bien attendu, ce mo- 
à cette idée, Rosa. ” j ment ! J'ai douté longtemps de mon

Elle rougit davantage, et dit d’un j bonheur. Jusqu’à votre demiere 
ton où perçait un sentiment de lettre, je doutais encore. Je voulais 
révolte: votre tendresse, llosa, et non pas

44 Vous n’avez pas le droit de vio- ‘ seulement votre reconnaissance. Vous 
lenter mes préférences... Je ne me avez donc enfin compris le plus sin- 
sens pas de goût pour le mariage, et cère ami que vous ayez sur la 
aucun des prétendants qui so sont terre ?.... ” 
offerts ne m’a plu. r

—Aucun ? ” dit-il, soulignant le (A suii rê)
mot, d’une voix émue. j

Elle ne répondit pas tout de suite, j 
Enfin, tournant la têto ver» lui, elle ’
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Rivières sous la direction d’un ordre 
religieux.

Ce serait une école où les cultiva­
teurs pourraient aller puiser des 
enseignements pratiques sur leur 
art. Les religieux à qui seraient con­
fiés la direction do cette .ferme, 

! auraient la charge de donner des
! conférences agricoles par toute la 
I . j province.

lances il serait à propos de réunir de 
nouveau le comité du Hansard pour re­
considérer la chose.

M Mkhcirk acquiesce ;i ce désir.
LES SUBSIDES

1 a chambre'‘se forme de nouveau en 
comité des subsides.

••••••

UNE NOMINATION MALHEU­
REUSE

il fe fait beauooup de Inuit au 
sujet do l'arrestation d’un citoyen de 
St-Tite des Caps accusé d’avoir dé­
tourné de l’argent destiné aux tra­
vaux de colonisation. Nous serons 
des premiers à demander la punition 
du coupable, si culpabilité il y a 
Mais cela n’empêche pas que M. 
Mercier a eu la main malheureuse

îos. Donati, horloger et bijoutier , , . ,
anufaciurière de meubles Drum- dans le choix de son commissaire-Compagnie m

James Thompson
Publications importantes—J. A. LanglaU

O Â N A D A
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La Chambre s’est occupée hier des 
résolutions concernant 1 école poly­
technique de Montréal qui va passer 
sous le contrôle de TUniversité-Laval. 
Le but des résolutions est de trans* 
érer à cette dernière les collections, 

les musées, bibliothèque appartenant 
à l’école. Les autorités de l’universiié 
et de l'école sont satisfaites du projet 
de loi.

La Chambre a mis ensuite à Vé­
tille le projet de diviser le départe­
ment actuel de Vagriculture et des 
travaux publics en deux départe­
ments. Il y aurait un nouveau mi-m
nistère d’r griculturo dont les officiers 
seraient sur le même pied qu’aupara- 
vant, et le nouveau ministre rece­
vrait un traitement annuel de $4,000. 
Nous croyons que cet arrangement 
nouveau, à part l'inconvénient de 
nous eut rainer dans des dépenses 
plus considérables, n’aura pas plus 
d’efficacité que l'ancien département 
n’en a possédé jusqu’à présent, hor­
mis qu’on fasse des réformes radica­
les du haut en bas de l’échelle.

Le gouvernement a mis dans lesw
subsides une somme additionnelle 
de S300 pour faire un salaire de 
$2000 à M. John Langelier. M. Tail- 
lon a protesté avec raison contre 
cette dépense déraisonnable.

M. Langelier occupe une position 
que les libéraux eux-mêmes regar­
daient comme une sinécure, tant 
qu’un des leurs ne l’a pas occupée. 
Aujourd’hui ils ne se contentent pas 
d’augmenter l-.-s évoluaient a du Si né- 
curiste mais ils lui donnent des aides 
nouveaux.

La Chambre a pris en considéra­
tion un projet de loi pour amender 
la section o9 des clauses générales 
des Corporations des villes. Ce projet 
a été adopté sur division de 24 con­
tre 23.

On aussi adopté en seconde délibé- 
rition le projet de loi soumis par M. 
David pour amender le Code de pro­
cédure Civile, relativement aux 

egages des • ouvriers et la saisie de 
leurs effets.

Ce bill a subi une assez forte oppo­
sition, et il est probable qu'il n’obtien­
dra pas force de loi.

enquêteur. M. Charleson.
C’est une indignité de voir nos con­

citoyens à la merci de cet homme 
muni d'amples pouvoirs, et dont le 
fanatisme bien connu devra pousser 
à des vigueurs intolérables vis-à-vis 
de nos compatriotes. Encore une 
fois nous condamnons cet acte du 
gouvernement, qui nous porte à 
croire avec beaucoup de raison que 
c’est l’esprit de vengeance qui le 
guide,plutôt que le bien du colon et 
la distribution équitable des deniers 
publics.

Le correspondant de l'Etendard, 
qui n’est autre que M. Tardivel, de 
la Vérité,lequel a des tendresses pour 
M. Mercier, ne se gêne pas de lui 
dire sa façon de penser au sujet de 
cette nomination.

“ Un autre point où le gouvernement 
a eu grandement tort, dit-il, c’est 
d’avoir chargé un homme compromis 
et d’une réputation fort douteuse de 
faire celte enquête délicate.

4* La nomination de M. Charleson 
il*inspire aucune confiance, au con­
traire. elle soulève une légitime indi­
gnation. Et je profite de cette occasion 
pour avertir charitablement les minis­
tres qu’ils ont besoin do conuûler 
sévèrement les informations qui leui 
viennent par l'entremise de cet homme. 
S'ils n’y font pas attention, il les en­
traînera dms de simples persecution* 
poil tiques, sous pré b-x le de punir des 
malfaiteurs véritables. Ce Charleson 
est un homme dangereux.”

Que M. Mercier se moque du public 
pour emplir le gousset d’un de ses 
alliés politiques, cela ne nous sur­
prendrait guère. Aussi nous avertis­
sons tous nos amis qui ont eu en 
mains des argents de colonisation dew
se tenir sur leurs gardes, car l’émis­
saire du gouvernement a l'intention 
de les traquer comme des malfaiteurs. 
Charleson est un dur à cuir et ij 
n’ira pas par quatre chemins pour 
lenr créer des misères.

C’est ainsi que sous un régime 
libéral on comprend les notions de 
la lib rtc d ‘S citoyens. Grattez un 
libéral, dirait quelqu’un, vous trou­
verez un tyran.

Palais tic Inotice, Québec....
Pa-aisdc Justice de Montréal, achat

de terrain et agrandissement..........
Bâtisses du Pailement, construction..
Législation :—

Traitements et dépenses contingentes,
Conseil Législatif.............................

Traitements ci dépenses contingentes
Assemblée Législative....................

Pour achat de livres............................
Pour traitements cl dépenses contin­

gentes, relevé etc.............................
Dépenses d'élections..........................
Greffier de la Couronne en chancel­

lerie, et dépenses contingentes....
Impression, reliure et distribution des 

statuts...... •••..••• .... ......
Greffier en loi.— Traitements de son 

bureau.... ........ .... .. ......
Dépenses contingentes........................
Gouvernement civil, traitements....
Dépenses contingentes........................
Administration de la justice ............
Prisons île réforme pour les garçons, 

écoles de réforme et d’industrie...
Inspection des bureaux publics........
Instruction supérieure proprement... 

dite.... .... .......... (......«»
Lycées, Québec et Montréal.............
Compensations aux institutions ca­

tholique- pour allocations aux Ijr-
VVWj• • • • • • • • •••••• •••• •••• •••••

Ecolos communes................................

Fonds de pension des instituteurs........
Livres de prix.........................................
Ecoles des sourds-muets, $200 pour

Etc-Marie, Bcauce.............................
Ecoles des sourds-muets, Mile End, 

Montréal.... ...... .... ...... ....
Conseil de l’Instruction Publiquue . .. 
Journal de T Instruction Publique, fran­

çais. (Enseignement primaire.)....
Journal de l'Instruction Publique,

anglais.......... ..  ...... .... .... *
Collège Ste Thérèse, pour sa recons­

truction, 4e et dernier versement... 
College de Kimouski, 4e et dernier 

pa le mem...... ...... .....
Collège de T Ile Perrot, Vaudreuil,

pour reconstruction............................
Sœurs des SS. Noms de Jésus, et 

Marie, St-Barthélemi, pour recons- 
auction •••••••• •••••• •••••• •••••

Collège Ste-Gcneviêve, Jacque-Cartier,
pour reconstruction...........................

Collège St-Rémi, Xapierville, pour
réconstruction....................................

Orphelinat de Mariovillc, Rouville,
pour reconstruction........ ...................

Asile de la ville St-Hcnri, Montréal,
t pour reconstruction............................

Couvent de Ste-Anne de Félix de 
Valois, Joliette pour construction... 

Académie Commerciale, Bcauhamois
pour construction................................

Transcription, impression et publi­
cation des archives canadiennes........

Ecole de navigation, Québec..............
Sciences naturelles, aide........................
Commission permanente d’hygiène....
Exposition coloniale, Londres............
Chambre des arts et metiers.................
Ateliers pour les sciences appliquées

aux arts mécaniques..........................
Bâtisse de l'école tics arts, Québec....

£ 120,000.00

Echos <L nouvelles
Béatification

A l’occasion de la bôatilloatio 1 an 
vénérable Jean-Baptiste de 1 « >îill«\ Ios 
Fières d*'s écoles chrétiennes n*»: donné 
eouué à lents élèves hier.

1 S,000.00 
130,000.00

15,965.00

77.455
3.000. 00

9,350x0
5.000. 00

1».

j, ÎOO.OC
550.1 o 

3,250.00
40.900.00

357,1*0.0!»

84.452.00 
7,000.00

4.940.00 
160.000.00

s'adressant aux membre*.
Revenu

Le rendement des pêcheries des Pro­
vinces Maritimes pour 1880 est estimé 
à $8,400,000. _

C’est une augmentation île $150,000 
sur l'année prêcedt nie.

Militaire *
Hier matin, la batterie B, sou» le

tMt.nvuio vie- principales 
ville, l.a musique du régiment était en

Un siècle après

2,000.00

2.000.00

5.000. CO
750.00

1.000. 00 
2,500.00
5.000. 00
9.000. 00

500.00
2.000. 00

Le reste de la séance est consacré à 
la discussion de projets do loi d’intérêt 
général.

FERME EXPERIMENTALE
• - —

Ce matin, à 10 heures et demie, le 
Comité d’Agriculture de la Législa­
ture a reçu la visite d’une députation 
composée des RR. MM. Montminy et

Notes politiques
Nous lisons dans un Extra de la 

Gazette Officielle de Québec, u qu’il a plu 
ii Son Honneur le Lieutenant Gouver­
neur, de révoquer la commission géné­
rale de la paix pour le District des 
Trois-Rivières, et d’émaner une nou­
velle commission.

Histoire de récompenser les amis du 
Dr Trudel et de M. Turcotte, et de 
punir ceux de MM. Dorais, Caron et 
Duplessis.

Voilà ce qui s’appelle de la politique! 
Heureusement que dans ce cas la pro­
vince n’a rien à débourser !

Le bill de M. Nicholas Flood Davin 
qui est maintenant devant la Chambre 
ei qui pourvoit à une Législature Loca­
le pour les Territoires du Nord-Ouest 
nçoit peu d’encouragement des députés. 
Aux Etats-Unis entre la Rivière Rouge 
et les Montagnes Rochouses, il y a une 
population de 75,000 àrnes qui n'a que 
sa représentation territoriale sans mémo

Bibliographie
Le Propagateur de la dévotion à 

Sainte-Philomème au Canada. 
Sene d upu&cuie» sous la direction 
de l’abbé A. C. JL Paquet, curé d« 
Sb -Peironille. XI. Sainte - Philo- 
mène et le Rosaire Vivant. Avril, 
1887.

Nous venons de recevoir ie onzième 
livret de cette intéressante série d opus­
cules dédies à propager la dévotion à 
sainte Phiiomèue par M.l'abbé Paquet. 
Comme ou le voit la belle œuvre entre­
prise par ce venerable piètre prend des 
proportions toujours croissantes. Des 
guérisons où l’intei venlion de la saime 
semble manifeste, ont augmenté la 
dévotion des finales qui l'invoquent. 
Aussi chaque année le nombre des 
t èlerinages vers son sanctuaire, à Stc- 
Petronille du bout de Elle d’Orléans, 
est de plus en plus considérable.

La publication de ce livret qui est, 
pour aiiiai dire l’écho, de cette Dévo­
tion particulière, sert grandement à 
entretenir et même à réchauffer le zèle 
des personnes éprouvées par les mala­
dies et par les infirmités de tous genres.

Dans ie numéro d'avril, M. le 1).rec­
teur fait éclater dans toute sa force la 
puissance de la Sainte pour la protec­
tion et la guérison des personnes qui 
appartiennent au Rosaire Vivant.

Garou, de Thon M.Praxède Larue et
J. I\ Tardivel. Ces messieurs ont été! avoil' de députés fédéraux. O’est louable, et nous devrions encou-

. . . . I àfc** rager la fondation de ces banques,
choisis en janvier dernier, lors du j/élection de M. Burdett, député libé-' pourvu qu’on leur donne un caractère
Congrès Agricole tenn à Trois-Riviè- ; ral de Hastings-Est, est contestée. | de stabilité non équivoque
ré» nonr venir présenter à la lérrisln- ^°s felicitations a M. Gagnon pour

Les Banques d'épargne scolaires,
par Alphonse Gagnun,Québec, 1887.

Jolie petite brochure de 50 pages due 
à la plume de M. Alphonse Gagnon, 
employé civil. L’idée de l’auteur est de 
travailler à la fondation des banques 
d’épargnes dans les écoles. Quoique 
n'étant pas neuve, on peut dire qu’elle 
n’a guère été préconisée au Canada. Le 
système proposé est bien simple. L’insti­
tuteur pourra recevoir les épargnes des 
élèves et les déposera par montants de 
20 cents et plus à la caisse d’épargne la 
plus proche. Le but est d’inspirer à la 
jeunesse l’esprit d’ordre et d’economie.
C’est louable, et nous devrions encou-#
rager la fondation de ces banques,

res pour venir présenter à la législa
ture, les résolutions qui y furent j ^ ,
adoptées. Ce congrès important,qui LcglSlfiturG X rOYUlClQlG
réunit plusieurs centaines de person-: —— _
nés s’intéressant à la cause agricole, _ , S6‘ince thj J ' avnl'

„ .. . 4 , L orateur prend le fauteuil a 3.JO lirs.suggérait entre autres choses : ^ nl 1
lo Que le gouvernement accorde 

aux cercles agricoles une subvention 
annuelle ne devant pas dépasser $50

avoir attiré l’attention publique sur 
cette œuvre de dévouement à la jeu 
nesfre. Il ne nous reste plus qu’à espérer 
avec lui qu’elle obtiendra sous un court 
délai une complète réalisation.

Dépêches générales
Londres, 1U.— Les cotise*valeurs, ont 

eu gênerai, célébré aujourd'hui i’anui 
versaite de la mort ne I.ord Beacons- 
lie-id. Jiii statue qu’on lui a érigée a 
été bien décorée.

La Convention Coloniale s’est occupée 
à sa séance aujourd’hui de la question 
d’établir un service postal entre le 
Canada, la Chine et l’Australie par 
voie du chemin de fer Pacifique cana­
dien. La discussion a été remise à 
demain

Paris, 10.—Le père Hyacinthe est 
gravement malade.

Le Temps dit que la maladie dont 
soutire le prince héritier de la couronne 
(l'Allemagne est un cancer à la langue.

Paris, 10.—Les dépouilles mortelles 
de Mgr Q11 mu ont été envoyées au Ha­
vre en route pour Ne\v-Yoi k.

Sufia, 19.—Une fi égale russe en exer­
cice en face de Varna, hier, a causé 
des dommages énormes à la population 
de cette ville. Les autorités bulgares ont 
protesté contre un tel exercice.

Rome, 21.— Le Vatican a été informé 
que le parti du Centre à la chambre basse 
de la Diète prussienne se rend au désir 
du pape et voterait en faveur du bill des 
ecclésiastiques et cela tel qu’il a été 
adopté par ta chambre haute. lise dé- 
tlurge de toute responsabilité pour 
abandonner les amendements qu’il se 
proposait de faire subir à ce bill.

New-York, 19.—Depuis l’adoption du 
bill du commerce entre Etats on a reçu 
le rapport de 21 compagnies de chemin.- 
de fer à propos des montants perçus dans 
la première semaine d’avril. Il accuse 
des diminutions assez considérables.

Chicago, 19.—Un dit.que si la com­
mission refuse de suspendre la dispo-i 
lion de ce bill relative aux voies feirées 
transcontinentales, le chemin do fer du 
Pacifique Canadien a décidé d’établir 
une ligne indépendante de vapeurs 
entre Chicago et Port Arthur, avec des 
taux de fret de 40 à 50 p. c. plus bas.

Ottawa, 19—lo gouverneur général 
et Lady Lansdowne sont partis pour 
Montréal, par le Canada Atlantis, cette 
après-midi. Ils assisteront à l'exposition 
de l’Académie Royale Canadienne aes 
Arts.

Le maire Slewart a convoqué pour 
demain une assemblée publique pour 
protester contre le bill de coercition 
actuellement devant le parlement an­
glais.

Montréal, 19.—Le trafic du chemin 
de fer Pacifique Canadien durant la 
semaine dernière est de $1*8,000 contre 
8187.000 Tannée dernière pour la se­
maine correspondante.

— Au moment où un serre-frein de 
Québec nommé Charles Dugal allait 
sauter sur un engin dans la cour du

Union Saint-Joseph
Les membres de Tl nion Saint-,io-eph 

du faubourg mi Jean célébreront dim ni­
che pro Juin avec beaucoup de pompe 
la fête de leur patron.

Tous les membres se rendront à leur 
salle à 8A heures. Le départ vde la pro­
cession aura lieu à 9 heures ; elle par­
courent les rues Saint-Jean, D’Youville, 
d'Aiguillon jusqu’à ht rue Sutherland, 
et reviendra par la rue Sainl-Jean jus­
qu’à l'église où une graud’rnesse solen­
nelle aura lieu. Le lieutenant gouver­
neur et sa suite y assisteront, ainsi que 
les ministres provinciaux, et autres di­
gnitaires, de l’assemblée Législative et 
du Conseil. Melle Tessier célébré can­
tatrice de Montréal a été invitée spécia­
lement pour la circonstance. La f-mfare 
du 9ème bataillon jouera pendant la 
procession.

L’Excellence des • Royal Flavoring 
Extracts ’’ se trouve dans leur pureté et 
leur force.

Farine colombienne
Un regarde comme probable en Co­

lombie Britannique, que le dernier 
baril de farine d’importation américaine 
y a été récemment vendu, les farines 
du Manitoba leur étant décidément 
supérieures. Les consommateurs refu­
sent d’acheter d’antres farines que celles 
provenant des blés du Manitoba ou du 
Nord-Ouest et ils en donnent pour 
raison que ces farines sont plus fortes 
et rendent plus de pain au quintal que 
les autres. Sms le Pacifique Canadien 
la Colombie aurait continué de s’appro­
visionner à San Francisco.

Bureau .des examinateurs
À une réunion du Bureau des exami­

nateurs de la marine, tenue sous la 
présidence du capt. P. A. Scott. M. R., 
les élèves suivants de l’Ecole de navi­
gation du gouvernement ont obtenu 
des certificats de compétence : Joseph 
Pouliot, de Saint-Jean, île d’Orléans, 
comme capitaine; Paul Lachance, de 
Québec, comme deuxième second.

Deux abjurations
Une belle cérémonie a eu lieu hier 

après midi, lundi à 4 heures, à l’église 
Saint-Pierre. Deux étrangers, un jeune 
Suédois et un jeune Anglais qui ont été 
adoptés par des familles canadiennes 
ont abjuré lo protestantisme pour la foi 
catholique. Le jeune Suédois, dont 
nous n’avons pu nous procurer le nom. 
est âgé de 21 ans.

Il a été adopté par uno famille 
Giguère. Son compagnon se nomme 
D.ttnn, il est Agé de 19 ans. Arrivés dans 
le pays seulement depuis 4 à 5 ans, ils 
ont eu le bonheur de connaître la véri­
té. Depuis fi mois le H. Père Du rocher
leur enseigne le cathéchisme et hier ils 
faisaient solennellement leur acte 
d’abjuration et recevaient le baptême 
des mains mêmes du Pèru Durocher.

C. P. IL, il perdit l’équilibre et roula _La »ef était rom plie de fidèles qui 
sous les roues. On Ta transporté à ’ *‘étaient portés eu masse à l’église. Les 
l’hôpital Notre-Damo uù ila expiré mielleux Bouveaux catholiques feront leurl’hôpital Notre-Damo uù ila expiré une | deux nouveaux catholiques feront leur 
heure environ après l’accident. j première communion dimanche pro-

—L’association ministérielle proies-; c*lain el seront reçus enfants de Marie, 
tante s’est réunie aujourd’hui pour 
protester contre le bill soumis à la lêgis-j Protestation des notaires

Le don du comte de Pariô pour le

îature de Québec et demandant de faire| notaires de toutes les patties du
mettre des crucifix dans les cours de ntstricl de Québec, réunir en assemblée, 
justice afin de rendre les serments plus °.nl désapprouvé et condamné les prin-
rAlnnn..!. T.* ! 1 ~ J ! » _________ 1*11 . Cl HP R f1 I I I * v» I Tl C nACI fîf»J flnn . 1 •

nrotestan ts

cipes et les dispositifs des projets do loi 
suivants :

Acte pourvoyant la nomination d’un 
bureau provincial d’examinateurs Hcr

rois, est élogieune pour la reine d’An- asscz do catholiques dans U province procurations dans certains cas.vention. Pub,i .... A ,, .
2„ Que le gouvernement «abli.ee einepS» "pï'."!'1 "

une ferme expérimentale à Trois* M. TaIllon croit que sous ces circon»- pour le» Canadiens-français.
gleterre en même temps que flatteuse p0Ur ^*s y défendre. ï Le Pain-Killer de Davis est le 

maladies intestinales.
loueur remede du monde contre les

Conseil Municipal
Il y a eu hier soir séance spéciale du 

Conseil municipal, pour prendre eu 
considération la* amoudenienu à la 
charte de la cité que Ton so propose do 
demander à la législature.

Un de ces aniendein nts qui u été 
adopté, est à folle! qu’à l iv-nir lu mode 
de cotisations d’apiès la valeur locative 
sera remplacé par le système d’après ta 
valeur réelle mobilière et immobilière.

Un emprunt de 8215,000 pour payer 
la dette flottante, y compris tes travaux 
laits dans les i nés de la cite, a été adop 
té

MM. Ilearn et Gunn ont • nsuile pro­
posé en amendement ou rapport, le re­
jet des emprunts suivants : 800,000 
pour l’élargissement de la rue Si-Jean 
et l'expropriation des terrains pour cette 
lia ; 88,000 pour l’élargissement do l’es­
calier de la rue Petit Champlain; 810,­
000 pour l'élargissement du la rue du 
Pont.

Le vote a éir pi is avec le résultat sui­
vant :

Pour.—MM. Kaine, Murpln, Gunn, 
Hearn, Ay 1 win et M. Miller.—fi.

Contre.—MM. Hélant], Bouchard, Bar­
beau, R heaume, Guay. Ddlisle, Rinfret, 
Vincent, Peachy, \Y. Miller, Duquel, 
D. mers. T*;s.*dor el Mc William.—14.

li a alors été proposé en amendement 
au rapport, par MM. Guay et Bèlaud d’y 
ajouter 88.000 pour rélargissement do 
la rue Caron, entre les ruesSaint-Valicr 
et Chart H.

Les amendements à la ch trie ont otè 
adoptés à 4.15 lus.

La séance a continué jusqu’à 1.30 lirs 
ce malin.

Modes françaises illustrées
SOMMAI a B nu NO 5

Coill’u re de ma rice— Gravure.
Plastron c h 6 ru b i u — G rn v u re.
Parure Directoi re—Gram re.
Corbeille à linge de nuit—Gravure.
Pelote—Gravure.
Porte allumette—( 1 ravine.
Broderie de porte allmnett ■, grau leur 

nat u relie—G ra vu re
Jaquette Redfern—Gravure.
Confection de printemps 1292 o! d’été 

JOfi—( Ira vu re.
Confection Sarah BM nhar.1—Gravure.
Chapeau croissant—Gravure.
Manteau Andréas—devant—Manteau 

Andréas—dos, tabliers pour en fa ni s d$s 
et devant—Grande planche de toilette 
nouvelles—G ra vu r es.

Chapeau r» gent pour fillette de 12 ans.
Explication des gravures.
A ï ti c les—Ch ro n ï q u e — X os Pe t i t s Tru. 

vers—L'a fleet a lion.
KEm.LIiTON

Un mariage par dépit. (Suite).
La Table—La Cuisine—Uenseiünk-

M ENTS—Cu H B KSPÜNI) v NC E — LES L01SIR S DE 
i.a Famille—Rébus.

Echos d'Ottawa
Les libéraux ont organisé un peiii 

diner auquel on a invité MAI. Gigault, 
Dupont, Amyoi et Bergeron, qui n’ont 
pa3 accepté.

—La discussion sur la question irlan­
daise est remise à demain. M. Curran 
fera un grand distours patriotique. On 
dit que M. McCarthy s’opposera à ta mo­
tion sur le principe’qu’il est dangereux 
pour le Canada de chercher à intervenir 
dans la legislation impériale.

—Le discours du ministre des finan­
ces sur le Budget n’aura pas lieu avant 
une quinzaine de jours. D’ici là les ira 
vaux de la session seront peu impor­
tants. Le tout consistera à quelques avis 
de motions sur des sujets plus ou moins 
insignifiants.

—Le comité du Hansard au ra une réu­
nion aujourd’hui. Ou attend d.*s réfor­
mes radicales dans la compoMtion du 
bureau du Hansard.

La débâcle
La glace s’est ébranlé, lundi aorès- 

midi, vis-à-vis Troia-Rivières. Le 11 uive 
est maintenant libre do glaces depuis le 
quai de la Compagnie du Richelieu jus­
qu à l’église du Cap de la Magdeleine. 
L’eau mon le lentement.

Nouvelles de Winnipeg
Le déb it sur t*adresse a commencé 

lundi à l’Assemblée.
Ai. Kirehofier. député de Brandon- 

Ouest a proposé l’adresse et M. Burke, 
député de Rt-François-Xavier l’a secon­
dée.

AI. Grennay a été réélu chef de l’op­
position.

Pour conserver et améliorer lasan- 
té de vos Chevaux et de vos Bjstiaux, 
employez la poudre de Condition 
“ Maud S. ”

Pilules Holloway
—Douleurs et Souffrances.—Sans au 

cun doute, l’homme est moins sensible 
à une parfaite santé qu’à la moindre 
maladie, parce qu’ainsi la nature, tou­
jours bonne, Taverlit-elle de se tenir en 
garde contre uno attaque imminente. Si 
ces alteratives, aperitives et purifiantes 
Pilules sont prises aussitôt qu’on ressent 
les premières atteintes cie la maladie, 
que de inheres seront évitées, que de 
tortures seront épargnées ! Ces Pilules 
n’ont besoin ici d’aucun commentaire 
sur les services qu’elles rendent en ré­
sistant aux maladies, ou en les soula­
geant dès leur début, alors quo par d’in­
tempestifs retards, on une fausse délica­
tesse, ou une coupable négligence, elles 
deviennent dangereuses, en dépit des 
hommes de science el des soins les plus 
attentifs.

Libre Ecliango
La réduction du revenu intérieur et 

le prélèvement d’un revenu sur les 
«Proprietary Médecines,» ont sans dou­
te largement bénéficié aux consomma­
teurs tout en soulageant le fardeau des 
industriels du pays. C’est surtout le cas 
pour la Fleur Auguste de Green e. le Sirop 
Allemand de Boschce, attendu que la 
réduction de 3ü cents par douzaine,a été 
ajoutée à l’augmentation de la dimen­
sion des bouteilles contenant CCS remè­
des, donnant par là un cinquième do 
plus do la médecine dans la bouteille do 
75 cents. La Fleur Auguste pour la dys­
pepsie et les maladies du foie et lo Sirop 
Allemand pour la toux et los troublos des 
poumons ont obtenu la plus graudo vo-
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guo que jamais peut-ôtre médecine n’a 
obtenue dans le monde. L'avantage de 
îa dimension augmentée des bouteilles 
sera grandement apprécié par les mala 
des dans les villes et villages des pays ci­
vilisés. Bouteilles échantillons, pour 10 
cants, restent de la munie dimension.

Avis aux Mères
i.e 44 syrop calmant de Mme Winslovr 

devrait tou jour b être employé pour ta denti­
tion de» enfantfl. Il calme l’enfant, adoucit 
leB gencive»} apaiso toutee les douleurs, 
guérit la colique, et eet le moilleur remede 
pour la diarrhée. Vingt cinq cent;i la hou 
fouille.

Québec, 18 mai 18SC—1 an «*

Propriétaire

UnevisiU» au laboratoire du Dr Green 
à Woodbury, N. «I. a ronsidérahleiniMil 
modifié ho> idées, «H surtout fait tomber 
nos piéjugés à l’égard de ce s médin- 
ments général»;ment connue sons le nom 
de *l Médecines patentées de Standard.” 
Comme ri** raison nous sommes arrivés 
à cet ;\g«* • vu» où nous sommes
forcés ri<* <*otjcIure ({ne la Vie elif-meim: 
est un humbug, rt qu’elle détourne de 
tout Cf qui r.'a pas subi une expérience 
longue et éprouvé*1. Ko ma qualité de 
médecin j ai mi ia curiosité de connaître 
•commet;: ia •.••».;»• do deux piéparalions 
médical» s .» pu subir l’épreuve d’un 
aussi grand nombre d’unnees. Le systè­
me parfait d’apiès lequel l’allaire est 
conduite, et s manipulations pharma- 
reutiques ue« < s^.nr» s poui !a préparation 
de ces doux . éripù- >|ii> non• connaissons 
bien, nous oui sitliisaunmuti e.ouvaincii 
que ia Fleur i'Aoûl. pour la Dyspepsie 
et les l)t runtjt'lhf U!s f/i/ l'oit% ain-i que le 
Syrop aihmund <ir ltoschtt\ pour les alfec- 
tions »îe a g..rgeeidn ;ouiuon riaient 
<i’excel ici it.s ivuii' les aux maux pour 
^lesquels ils étaient recommandés, et 
nous regrettons seulement que dans 
notre ju a tique, le code d’etiquette médi­
cal nous empêche de h*s prescrire sans 
pouvoir en rendre ia formule publique. 
Quand O'i nous » ùl montré fénorme 
quantité de lettres volontaires adressées» 
au Dr Given, de toutes les parties du 
pays, et de toute** les classes du peuple 
avocats, mini-:?< s rt docteins, donnant 
une description »!♦» iiMirs maladies, les 
témoignages à l'appui de leur guérison, 
nous nous sm ûijs porté à appuyer la 
suggestion du Dr Green, c’est-à-dire,que 
ie gouvernement. iîe'iait accepter des 
formules aussi acceptables, ot leur 
accoidcr une licence pour l’usage géné­
ral en donnant ainsi protection h l’in­
venteur comme aux autres inventeurs 
(Extrait de la Circulaire des Droouisies de 
N.J.Oct. I88üf) •

Bazar annuel

Palmo-Tar Soap.
NOUS AFFIR­

MONS AVEC AS­
SURANCE QUE 
CE SAVON N'A 
CAS DE RIVAL 

POUR
v* AMELIORER LG 

TEINT
9£ÿ ET LA PEAU.

rftli„ - _ LA PLUPART DES
ERUPTIONS SQUAMEUSES. DES PUSTU­
LES ET DES MALADIES CHRONIQUES DE 
LA PEAU SONT GUERIES PAR SON EM- 
P L OI.
Ccrr.nndol lo “PALM0"TAR SOAP/*

et rotate: tous les substituts.
Davis a Lawrence Co., (Limited,) Montreal.

Pafmo - Sulphur Soap.
Morvoillcuscmcnt 

nfllcnvu pour rnlov.v 
te» impuretés Ho lo 
Peau et la conserver 
•l.'tiiH un état do wantô 
purfiito. il t inhojlit 

^•lo t« intv t*t coinmo 
ZftPî-l'Kont curatif cfip. 
■J&- Plaice r» lilt * - m r*’ • il 

>"*t au-dcMHus i].* toul 
'4ïjs élo^o. 11 n’exiato 

_ " aucune variété do
inaiauio j.niptivo dan.s l.viuejli* co ravon c. Irbro 
7,3 *n foit y-;. » montré efficace. Dans J*' Jiain il
* :;’l •« *- «lu• lïr«» quo les plus l\.Kbr- •* Kaux 
.iul'i:rendes, j,..j ti^11h il* coton ou de laine 
li.yi' y it »••;<• co Ba cnn acqtii»-i < :i r une l»l nclicur

• lùt-m» \ ot rout (lAnInfort.'-i qunnd il ■('v trouvo
»•« do maladie. j.VftK-acifê du San ft

ronuuu r.aent do Nettoyageg't l'urifieathur «;t 
wnivcr^llenu nt reconnue. îi.-mand. 7. ! lV.lmo- 
Vuloîinr, et refusez tous l^s r.ubtftitut-i et .-ou# ne 
«en<a pi** trompé.

Lo bazar annuel en laveur des pauvres 
de riîôpita! du S. C. du Jésus aura lieu 
dans le cours de s» ptembre prochain, 
sous le patn nage distingué de 8011 Emi­
nence lo Cardinal Kizear Alexandre 
Taschereau etri * messieurs les membres 
du clergé.

Les dames dont les noms Euiwnt ont 
encore l’ubhgente charité do se dévouer 
iï celle œuvre si recommandable, en se 
chargant de tenir les tables de ce bazar. 
El les comptent sur la généreuse assis­
tance du public qui. jusqu’ici, a été si 
porté à soutenir cette institution où un 
grand nombre de pauvres et d'enfants 
abandonnés réclament la nourriture 
quotidienne et les soins assidus des reli 
gieuses qui la dirigent :

Table »Sf. François d’Assise—Mmes P. 
Déchêne G Perron, A. Donaldson.

Table Si. llocli — Mmes \Y. Carrier,M.
Tranquille.

Taule SL Jean-Baptiste—Mmes E. Pi­
card, C. Guerard, E z. Tremblay.

Table 8t. Joseph—Mmes 11. Drouin, P. 
Roussel, B. Rousseau. E Marceau» J. 
Gravel.

Table Sic. Anne—Mmes Frs. Giguère, 
O.Migner. G. Lavoie, Z. Tiudel.

Table du Sacré-Cœur—Mm» s S. Laro- 
clielle, C. Dugal, Dllcs Y. Lemieux, M. 
Lemieux, Mme Elz. Côté

Table St. Louis—Mmes R. Geley, J 
Lescarbeau.

Table des Saints Anges (Loterie)— 
DI les M. Mollet, A. Mollet, Mme \V. 
Fiizbac.

Table St. Alexandre (Rafraîchisse­
ments)—Mmes J. Picard, J. Michaud.

DAVIS A LAWRENCE CO.. Montreal.

Palmo-Carbolic Soap
Pi: de graisse Misais!
Pas do satures

esterai*.:: ! ! 
Pa: d’in! ta*, ica,

^ d’aucune c:ptcs 1 ! ! 
*• 1 " " ‘ " J

i Absolument Pur.
^^Prophylactique Pré- 
j,tr1 deux d*» la con­

tagion.
Il 4‘iilcvc 11 ln 1*01111 toute odeur cfo- 

Mii^réalile.
—DEMANDEZ LC—

“PALMO-CAItBOLIC SOAP,”
et refusez tous les substituts.

Davis & Lawrence Co, (United,) Montreal

m

\ vis
rj'Ol 1 K pcrfecnne ayant des réel.Animions contre 

I la suce* sston de Mcssiie M. Fortin, de son 
vivant curé du Cap-Santé, comté de I’oitneuf, csl 
priée de h s présenter immédiatement, et nous 
plions respectueusement les pèrsonnes endettées 
cuver»; la dite succession de régler sans délai.

N. HE LANG EK, Tire., 
curé de Deschambault.

L. B. CHABOT, rtre., 
curé de St-1 asile.

Exécuteurs testamentaires, 
rç -éVc, 17 non; 18SS—4* 55
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DE CAMPBELL- - - - - - :o:- - - - - - -
(Jettepréparation tout à la fols A“vé- 

tulo au goûte L Activa est particulière­
ment adaptée au fioulngemnit et h la 
guérison de celte classe d’affections (pic» 
caractérisé l’eptust ment du système et 
qui est ordinairement accompngnéo do 
pâleur, de débilité et de palpitations du 
cœur Son emploi est promptement effi­
cace dans tescasd’opuisement A laBitito 
d lteinoi rliagie, do maladie» aigues ou 
chroniques < t dans la IaiMosho ijui ne* 
campagne invariablement ia convales- 
pence de» Fièvres grave». Nul n inédo 
n’ainène im fiouingumcnt au?.si prompt 
dan» la Dyspepsie ou l'Indigestion ; Il 
agît sur . estomac comme U nique doux 
ft tuolfensif, Ktmmlo lo travail des or­
gane» do la di-eso.ei et prodmit nir.M 
un soulagp;m*i:t iuuRédiat tt perma­
nent. Lis propriétés carminatives des 
differents aromate» «pus contient l'l> 
bxir lo rendent ntiiO dans la Dvspep- 
mo atoniquequo l'on rencontre ►•>uvent 
cher, les goutteux.

I>aii9 1 appauvrissement du sangla 
perte d'app»'lit, la débilité générale et 
voua les or.:; oit un stimulant actif est 
ludique, l'Elixir est incomparable.

Dans les In vrcs h tvuo paludéen et 
les diiïcrent» accident», qui résultont 
de l’exposition au froid humide, il agit 
comme un précieux reconstituant, car 
la combinaison du Cinchona, Calisaya 
et do la Serpentaire est universelle­
ment reconnue comme Hpéciiiquo don 
désordres .sus-mentionné». %
En vente chez tous les marchand

remèdes domestiques. '
JVfa. 91.00 la JionteiUc ou 
Six Bouteilles pour 96.00.

Davis & Lawronco Co. (Limitod)
SEULS AGENTS,

Montréal, P.Q.

CHEMIN DE FER DE

Québec et Lac St-Jeau
K >*1 aprèp I.l'NÜI, le lt AVIUb 1887 

^ !••- trains circuleront tous les jours (except* 
1rs dimanches) pour cl -in in station du Palais 

r»éh»c\ comme suit :

ALLANT AU NORD

LOO I*. Tjvi’m de la ma lu Icus ,o« joins 
arrivant ^ St-Haynirnd à 5.5* 
rt Bivièro à Picire h 7.(0 p m.

G.ît5 A. Sf- Train mixte tous les jours pour 
St-Hnymond arrivant û 9 31 a in. 
c» continuai t jusqu’à la Rivière n 
Pieir»» le mercredi «*t vendredi 
arrivant a 11.45

ALLANT AU SUD

(i.Oft A. Train du la made laissera la
Livière à I ierir tous h s jours 
(St-Haymond 7.10 m in) pour Qué­
bec ariivant là à 8.55 n. m.

2.30 ï*. M. Train mixte de Sl-Raymond tous 
les jour? «et de 1* lii«tà»*e à Pierre 
lo mercredi cl vend 1 edi A 12.45* 
p m) arronnt à Quôucc à G 00 p m

Le train do la malle se rencontre à Si 
Ambroise avec 1er. omn'bus allant au village 
ln lion à Lorelte et a la station do Valcarlior 
avec l’omnibus pour lo village de Valcartier, à 
St (iahrifl avec le nouveau « hemin \ onr l’êta- 
hli'-scment de la Itivière aux Pins, à Rivière a 
Pierre avec lo chemin do colonic lion j^our 
Notre-Dame dés Anges, ci av* c les liains de 
l’entrepreneur tous Fs jours—un convoi de 
passagers en fait paitie—pour le Pont de Batis- 
can isi le temps le permet) retournant à Bivière 
ii Pierre le soir suivant.

i'our information concrrnant lo fr»t, le taux 
du passage, ï’ndresser à Alexandre Hardy, 
«goût gênerai du irel -t des passagers, Québec.

1)ms billets sont en vente eh* 7. H.W. Slocking, 
en face de Püôtel St-Louis, et par tous les seu-s 
agents.

Billets de retour de première classe au 
taux d’un simple billet, émis tous les samedis 
valables jusqu’au mardi suivunt.

4. (i. SCOTT,
Sec. et Gerant, 

Ghambres Commerciale
éruébôc, 0 avril 18S7

Edition de 4 heures
•m

vicaire, sont partis hier pour Ste Anne 
de Lapocatière et seront de retour ven­
dredi.*

—Le premier convoi du Quêboc Gen­
; Irai est arrivé eu cette ville, hier soir, à 
! (> JO heures.

—Ce matin à 9 he un s, Thiiro’;üs 
8P,w. n^.nv«„nM r cnnii Beaulieu écr., maire de la ville de
lappiunauon ut-ijiiujvu uu nom; Aime Louise ronq 
de l'Intérieur. Le travail principal nand Fuliquin. ter, employé an bureau
sera certainement dans la Colombie • f*rT nV/ill/(i^,|^ , . . #

; . L-i bénédiction nuptiale a ete donnée
Anglaise, a \ ukon, ou lo Dr Dawson par le Bevd M. Beaulieu frère du marié.

Nous oflVons à l’heureux couple 110s
meilleurs souhaits de bonheur.

EXPLORATION GEOLOGIQUE

Le plan (l’opération do la Commis
ïi >t> d exploration ^ologiquoa reçu |^“S1MKS;ilT5.!S ‘il.”5SSÎ 
[approbation définitive du Ministre Anne Louise Poliquin fille do Ferdi-

agira comme président. J1 sera ac- 
c>mpagné do M. Ogilvie et do MM* 
McConnell et McEvoy. M McConnell 
explorera la vallée de la rivière Mac­
kenzie. Le Dr Bell portera ses recher­
ches sur File et les rives de la baie 
James, où l’on croit qu’il existe dos 
gisements de charbon. Le professeur 
Maçon n fera des études historiques
sur File de Vancouver. MM. Tyrrell*
et Dowling iront visiter les Monta­
gnes à 1 Ouest du lac Manitoba où 
Fon croit à l’existence du pétrole, du 
sel et du charbon. M Cochrane com­
plétera la carte géologique du comté 
de Grey, Ontario.

MM. Lawson, Smith et Barlow 
vont so rendre au lac n la Finie pour 
continuer (les travaux déjà commen­
cés. MM. Elis et Giroux vont faire 
des perquisitions géologiques dans 
les comtés de Montmagny, Belle- 
chasse, Mégantic, Beauce, Dorchester S 
et Lotbinièrc. MM. Low et J. J 
Macoun exploreront les rives sud- 
ouest de la Baie d Hudson, jusqu a 
présent regardées comme terra in­
cog nil a.

Le révérend M. LaJlamme scia 
chargé de l'exploration d’une partie 
des Cantons de l'Est. MM. Coste et 
Brunelle visiteront certains districts 
miniers dans le but d’y recueillir des 
statistiques. M. Coste ira probable­
ment à Sudbury où se trouve du cui­
vre. MM. Fie1 cher, Fairbault o 
Robert continueront la carte des dis­
tricts aurifères dans les comtés de 
Guysboro, Pictou et Halifax. M. 
Chalmers s’enquerra de la géologie 
superficielle de la partie sul du 
Nouveau-Brunswick. M. Bowman 
complétera la carte du district auri­
fère de Cariboo, et puis visitera 
les terrains aurifères de Selkirk.

Le professeur Bailey et NI. McTn- 
nis vont continuer l»*ur exploration 
de la partie nord du Nouveau-Bruns­
wick. M. Adams explorera les ter­
rains laurentiens qui traversent les 
comtés de Montcalm, Joliettc et Bi*r- 
thier et le district d'Algoma, au nord 
de Sudbury.

Comme on le voit, les géologues 
du Canada ont une grosse besogne, à 
faire durant la prochaine saison.

Frcchon, Lefebvre & Cie
HM5, fîççe ft«ïrc-Î!«;ifiïïe

Montréal
7o;:o:

A ceile occasion les drapeaux Mettent 
sur l’autel de ville et sur les autres 
édifices de la corporation.

Le Quotidien d'hier.
CMcamaaDccigaanoacg

PLUS DE T f • •
Les mamans l’aiment ! 

Les enfants Calment ! î
Parce qu'il cM agréable au

goîlt.
IL GUERIT

Les affection* du foie,
Les désordres Bilieux. 

La Pituite, la Dyspepsie, 
La perte d appétit,

Ln Migininr,
Camp^,Vk‘ La Conatipution.

PRGL 25o. LA BOUTEILLE.

Ornements d’E«lises
Assortiment des ph/s complets et des plus variés de

tout cc qui sert au culte.
VASES SAC KED, C’IIaS* BLI’KIF, HEBIN09. 

TOIft.ES, DfcM LLLLS etc..

GRANDS L USTRES A CRI STE A VX ! !
Lampes de Sanctuaire, Candélabres à Fleurs, Bouquets et Paruresd'Autel».

d’une grande richesse et d’une grande nouveauté.
CIKHUEN DF. Ic're COMlIliMOV,

MAONIFIQUEMFNT EÉCORÉS f.T DANS TOUTES LES GRANDEURS,

Statues, Vins de Messe, cierges approuves, huile d’olive, etc., etc.
Le tout à des prix qui défient toute compétition.

Québec, il avril 1SS7—inn. 566

Epronvez-Tccs une douleur quelcouQue?
EMPLOYEZ LE

“PAIN KILLER”
2212 IS,

Et voua aerez soulagé inatantancm.r.t 
ÛÀ22 AUX C0:î72IFAÇCIT3.

25 Cts. la Bouteille.

La Banque Nationale
Québec, 22 mars 1SS7.

ÎK et apiès le DEUX MAI prochain, îa banque 
Ji paiera à ses actionnaires, un dividende de deux 
par cent, sur le capital payé, pour le semestre 

finissant le 30 avril prochain.
Ia* livre de transfert sera fermé du 16 au 30 avril 

inclusivement.
Lf Assemblée annuelle des actionnaires aura lieu 

au bureau de la Banque, Basse-Ville, SAMEDI, 
le 14 MAI prochain, à T ROIS heures P. M.

Tar ordre du bureau,
P. LAFRANCK,

Caissier.
Québec, 26 mars 1SS7—6s 559

Canada et Indes Occidentales
Kouuiinsioim pour Eignt'H Ui?

PaqihbotH

\

\

TOUX, RHUMES,
Croup et Consomption

GUERIS PAR LE

Baume Pulmonaire il’Allen.
25c. 50e. et $1.00 la bouteille.

COMPAGNIE

unnnnnii 11 kiiui

- y .VT' - sotasasaaaeBCBMWPaa

Marché de Québec
Farine et Grains.

Québ *'s, T avril 1887.

I
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/«

Fa n ne—-*up. extra, uani. î3ü $ 4
Extra.......................... K
Forte pour boulanger. 
Extra «lu printemps...
Superfine No 2.........
F me ..M.. .1......

?ariaos en poches, <1** ICO livres.
de se’gîc* 0:1 quart..........
Maïs ou bin d'in 1>* blanc

par 200 livre?............
Maïs ou blé d'Inde jaune,

par 200 livros............
G rai lia—Blé de semence rouge

par CO livres..........
Fois " “ ..........
Fèves le m i not ......
Avoine 3i livre?........
Foin par 100 bottes... 
Pailla par 100 boites.
Orge par rninot..........
Son par 100 livres.....
(i ru a u oar 200 livres..

.0 (i
15 a 

\ CO a 
3 75 a 
3 50 a 
3 10 «
1 90 a 
\ 00 a

3 10 u

2 90 a

■*
A
5
3
3

40
25
00
85
C0

AVIS csl par le présent donné qu’une assemblée 
générale spéciale des actionnaires de la Corn* 

phgnie man facturièie de meubles de Drum aura 
j lieu MARDI, le 26 du présent mois d’AVKIL à 3 

heures de l'après-midi pour prendre en considc 
ration une proposition d’acheter la propriété de la 
compagnie.

La due assemblée devant avoir lieu pour mettre 
fin à certains doutes qui se sont élevés sur la léga­
lité des procédés adoptés à l’assemblée générale 
spéciale de ccttc compagnie tenue le neuf du présent.

Bar ordre,
JAMES THOMPSON,

Secrétaire.
Québec, 15 Avril 1887—6f 567

DES SOUMISSIONS seront reçues au Minis
tère des Finances, à Ottawa, jusqu’au et y 

compris le PREMIER jour de MAI prochain, de 
la part de personnes ou compagnies pour faire es 
services suivants par steamer, savoir :

i* Lne ligne de steamers de la malle partant de 
Halifax pour la Havane et de là à Kingston, de là 
à Santiago de Cuba, de là au Canada ; et 2. ure 
ligne de steamers portant ia malle entre le Canai a 
et Porto Rico et les Iles adjacentes. Les voyagt a 
devront se faire par chaque ligne deux fois p-r 
mois. Les steamers devront être d’une cnpacit 
suffisante pour transporter 2000 tonnes de cargai­
son, et pouvoir faire douze nœuds à l’heure, cr. 
moyenne pas moins de 11 nœuds à l’heure. L- 
contrat dans l’un et l’autre cas devra être pour une 
période de cinq ancées. I^.*s soumissions seront 
reçues pour les services mentionnés plus haut, 
séparément ou pour tous les services à la fois. Les 
soumissions devront être endossées “ Soumissions 
pour le service de paquebots aux Indes Occiden­
tales.’’ Le gouvernement du Canada ne s’engage 
pas d’accepter aucune des soumissions.

Far ordre,
J. M. COURTNEY. 

Député Ministre des Finance 
Ministère des Finances,

Ottawa, 7 Février 1SS7 
Québec, 15 Février /S87—nf ifps 548

f

î 20 a
0 75 a
1 20 a 
0 31 c. 
3 00 a 
3 00 a 
0 70 a
0 75 a
1 50 a

3 20 
2 20 
A 40

3 20

3 00

1 30
0 85
1 40 
0 00 
9 07 
5 5S 
0 53 
0 00 
0 75

LETTRE DE LORD LANSDOWNE

Son excellence le Gouverneur Gé­
néral a adressé la lettre suivante à 
Sir A. P.Caron avec une souscription 
de §100 au monument Jacques-Car­
tier.

Hotel du gouvernement.
Ottawa, IG janvier.

Cher Sir Adolphe,
Je suis Dès heureux d’apprendre par 

votre entremise que les citoyens de 
Quebec on mis sur pied le projet d’eri 
ger un monument à la mémoire do Car- 
üer et des Pères dout le martyre coiMi- 
tue un des épisodes les plus caractéris­
tiques de l’histoire du Canada. Je suis 
ravi de donner ma souscription et de 
prouuer par là non seulement mon res­
pect pour la mémoire de ces hommes 
courageux, mais encore mon bon vou­
loir envers votre vieille cité où nous 
avons passé plusieurs heures agréables 
durant notre séjour au Canada.

J’ai mis mon nom sur le bulletin avec 
une souscription de $100.

A vous situ èrement.
(Signé) Lansuownk.

Provisions, Etc, Etc.
Québec, 3 avril 1887

Æ

mm#

«.-O' <V, • . r-, —-J‘i
.Yo \4 S'si *

Beurib frais par livre................. $ 0
Beurre salé par livre................... fl

Œufs par douzaine........................... 0

Oignons par baril...........................
Fomm-s par baril.......................
Oranges par ai^o......................

2
2
5

Tabac canadien en feuille par lbs 00 10 a 00 00

20 a 0 25
IR a 0 20
40 a 0 to

5 a 0 3u
CH a 0 10
10 a 0 11
75 a 3 oc
no a 3 00

0 a fi 00
50 a 6 00
10 a 00 00

Lards, Jambons, Etc., Etc.
Québec, 3 avril 13H7

<1
<<

IL Apogée, de la gloire
-ft.r DES+-

Honneurs Impériaux ! !

LES HARMONIUMS “ DOIIERTY”

reconnus rot;k. les meilleurs î ^

XV rvOlIERTY &J Co., manufacturiers, ont 
\Y • l / reçu une médaille et un diplôme pour les 
magnifiques HARMONIUMS qu’ils ont exposés à 
l’exhibition coloniale. C’est le plus grand honneur 
et la plus haute distinction qu'il soit possible d’ac­
corder pour cette classe d’instruments.

Seuls agents autorisés pour la vente à Québec.

BERNARD & ALLAIRE,
Aussi seule agence à Québec des célèbres pianos

“ A\ .9. Williams ^ Scu, ” 44 O. AWccvibc,"
M HdnUttian, *5r* Ce/' “ Weber Cf' Ce,” ~

•• Stanley Ce,” 41 MotartL'

Bernard & Allaire,
77, 70, RUE ST-JKAN, H.-Y., QUÉBEC. 

Québec, 13 avril i8$;. 2

Six* John Macdonald, Sir Chs Tup- 
per et Sir Hector Langcvin forment 
le comité chargé do la direction in­
terne de la chambre.

Personnel
Lo Général Strange est à Québec.

Attaque d’apoplexie
M. Taché, employé comme trailucteur 

aux journaux du Sénat, à Ottawa, a ou 
une attaque d’apoplexie hier soir, a G 
Inures, et il n’avait pas encore recou­
vré connaissance la nuit dernière.

Invitation
Sir John A. Macdonald, Sir Charles 

Tupper, le général Middleton, Sir Hec­
tor Langcvin, Sir Adolphe Caron ont 
reçu une invitation pour dîner à Londres 
avec les membres de l’ordre de St Mi­
chel et de St George, le jour de la fête 

I de St George, le 23 du courant.
Echos de Lévis

ILai'd ‘rais par iUO livros.......... $ 0 00 a
frais por livre....................
sa lé* “ 14 ....................

Jambons frais par livre.............
44 fumés “ .................

Lard Moss, 2CO Jiv...
Minco, •• •* ..
Prime Mes» “ *• ..
Engl P M«*S6,‘* •* ...
Extra Prime,*4 14 ..

« 4 
ê «
• •

0 08 a 
0 Î0 a 
0 07 a 
0 12 g

1 :> 5Ü n 
15 00 d 
00 00 a 
11 00 a 
Il 00 a

6 <0 
0 10 
0 10 
0 08 
0 13 

16 00 
15 00 
12 (fl 
tl 50 
11 50

Bœufs, Moutons, Etc.
Québec, 3 mars 1887.

Rconf-lèro qualité, par ICO Iiv.$l0 C0 a 1*2 00
2ôme 44 44 9 00 a 10 00
Sème 44 44 S 00 a 9 00

Bœuf par livre............................ 0 0G a 0 15
Mouton par livre ........................  0 10 a 0 12
Veau par livre.............................. 0 08 a 0 10

Jjy L ü ’-v.
C r 0 q .
' QUEBEC/^"

JOS, DONATI
HORLOGER et BIJOUTIER,

Rue §t*Jean9

INFORME respectueusement scs pratiques et 1 
public en général qu’il va transporter son éta 

bassement au

No 161, Rue St-Joseph, St-Roch,
PORTE VOISINE DE LA CONFISERIE ALLARD,

où il espère qu’ils lui accorderont le même encou 
rarement que celui pour lequel il les remercie 
sincèrement.

inutile de «lire qu’il va augmenter considérable­
ment son fonds de commerce.

Jf. IIOXATI profite de la circonstance pour 
remercier ses amis de la campagne du patronage 
qu'on lui a accordé.

Il espère à sa nouvelle maison avoir et mériter 
le même encouragement en don tant satisfaction à 
tous comme par le passé.

ÏW. ATI n’a plus aucun intérêt dans le
magasin qu’il tenait autrefois au paiais avec M. 
Samuel Bédard.

Québec, 1er avril 1SS7—un. 562

Publications
importa n tes

NOUS avons le plaisir de recevoir de la î i- 
brairie de J, A. I.anglais, les livres sui­

vants qui étaient désirés depuis longtemps et nous 
félicitons M. Langlais d’avoir comblé cetic lacune.

Nous voulons suit »U mentionner la Semaine 
Sainte notée, qui est sut tout si utile pour les per­
sonnes qui veulent suivre les exercices de la grande 
semaine. Le prix de ce livre relié en pleine toile 
n’est que de 6 * ci s ch que vol. ou $6.< o la dou­
zaine. Ixi Paroissien note, dernière édition, revue, 
corrigée et augmentée, prix $1.00 chaque. Ex­
trait du Paroissien roté, pour les enfants de chœur, 
contenant toutes les m sse> et les vêpres sur tous 
les t«»ns, prix 10 cts. la? Ciraduel, et le Vespéral, 
sont certainement les deux livres les mieux impri­
mes qui soient soitis de l'imprimerie Delisle. Ij* 
reliure e t très forte, et solide. Prix des 2 vol-. 
$3. ço. L’on trouvera à la même librairie, % in de 
messe. Cierges Pascals, Encens, de ièr«- qualité, 
Bougies, Lampions, Huile doi ve, etc., etc.* Mes­
sieurs du cl* rgc, a les communautés religieuses 
sont invités à venir faire leurs achats a celte i brai- 

11s stront certains d’être servis avec ponctuane.
lité, et à des pru très modérés.

t2, A.

• LIBRAIRE-ÉDITEUR,

* * 7irueSt-.T ose pli, SbRoclqQitébec
Québec, 29 Mars 1SS7 561

Ancienne maison
ïï

BEHAN BROS
Importation du printemps
Tapis et fourniture de maison 
Genres spéciaux de patrons de choix en 

Brussels avec bordure pour appareiller 
Tapis tapisserie avec bordure 4 4 4 4
Tapis Ecossais 3 laines
Nouveaux Tapis d’escaliers en Brussels, 

tapiseries et tapis de laines 
Tapis de cordes de toutes descriptions 
Nouveaux patrons dans les meilleurs pre- 

larts anglais garantis bien conditionné 
Lits de fer et de cuivre 
Here.aux, chaises-pîiantcs 
Oreillers, literies, sommiers tissés dans 

toutes les grande 1rs

Spécialité de vin blanc
FOI'R LA SI ES SK

O

lia batterie d’artillerie de garnison 
! No 2, de Lévis, commencera ses exerci­
ces annuels dans le cours de cette 
semaine.

, —Le R6vd M. Ant. Gauvreau, curé de 
cette paroisse, et le Kevd. M. J. Delisle,

Une variété immen-e de poles pour chas 
sis avec appareils complets 

depuis 39 cts
De nouvelles marchandises dans tous les 

départements 
Etoffes à robes de choix.

Belian Brothers

N TROUVE chez M. IIIPPOI/Y JT K 
GIKAKMIOT. viticulteur et correspon­

dant de notre JOURNAL., à Sandwich, Ontario.
1. Des vins pour la Messe, lesquels ont été 

honorés des recommandations du Révérend Père 
O'Connor, Supérieur au Collège de Sandwich, 
et de Mgr Walsh, évêque de London.

2. Des vins de table, très appréciés par tous ceux 
qui en ont fait usage jusqu’à présent.

3. Des jeunes plants de vigne, prêts à être livrés 
sur demande.
Ix*s prix défient toute concurrence étrangère.
Pour renseignements, comme pour trnitcr, s’a- 
(lesser directement au producteur. Des échan- 
lons seront envoyés sur demande.
Québec, 31 mars 18S7.

La S ociétc de Construction Per 
manente de Québec

\T JOSEPH HAMEL, ayant été nommé, pav 
1 » * • les intéressés, ADMlMSTATfc.UK. des 
a foires de la liquidation, informe le public que 
l'établissement de la LÔte Ioimontagne a é; • loué x 
la maison Joseph Hamel et Cie qui en prrmîrr. 
possession au 1er AVRIL prochain pour y ouvrir 
un département «le Tapis, et que l'établi «emuit 
dont l’entrée se trouve sur la rue Sous le-Fort, a 
été également loué a MM. Véziiia Cr* Fraser, qui 
se proposent d'y tenir un magasin de nouveautés 
dans le genre de celui qui y a existé jusqu’à pré­
sent.

En conséquence de la possession de ces «ietix éta- 
blisscinent-qui devra se livrer au 1er avril pro­
chain, M. Hamel a donné des instructions poui 
que la balance dit fonds de commerce dans les 
«leux départements, rue Sous-Ie-Fort et Côte 
I-amontngne, lapis, Rideaux, etc., etc., etc., w't

VENDUE SANS RÉSERVE
DURANT LU. COURS DU

MOIS DE MARS,
Le public est donc invité à faire une visite qui en 
fin décompté, ne pourra qu’être extrènirmont 
avantageuse pour les acheteurs.

JOSEPH HAMEL Cie continuent toi jour* 
leur maison de GROS dans la rue Dalliousie.

Québec, 1er Mars 1 SS7 2s 55

mit

LE et après le DEUX MAI prochain, la So­
ciété paiera à ses actionnaires, un dividende de 

deux et demi par cent sur le fonds capital pour 
les six mois finissant le 21 mars dernier.

Le livre des transferts d’actions sera fermé du 20 
au 30 avril courant inclusivement.

Par ordre,
J. G. GOURDE AU,

Secrétaire.
QtéVca, 9 Avril 1SS7—3s 563

EN VENTE
9

Manuel de Cantiques
SAINTE-ANNE

(Airs Notés)

Contenant des prières à Sainte Anne, suives d’ua 
neuvaine à Sainte Anne, confession, commu­

nion, messe et cantiques d’actions de grlcoa

Par K tir mie LEUAK^, chuntro
Le prix st comme suit :

85 cents par exemplaire.
$3.00 la ciouz. pour le commirce

S’adresser au bureau du
COURRIER DU CANADA,



Guide des Voyageurs

Chemin» de Fer

Cinquante pour cent 
de moins

Le Courrier du Canada, mercredi* 30 Avril 1887

QD’AUX COLONIES c‘Cinquante pour cent 
de moins

CHEMIN DE FER DU PACIFIQUE 
CANADIEN

D&TAHT DK QUEBEC

Train Express direct à 2.S0 b. p. m., arrivée à 
Trois-Rivières A 5.17 et à Montréal i\ 9.10 p. m.

Train Express direct à 10 h. p î
Trois-R'vières i. 1.50 h. a. xr., et à Montréal à
6.30 h. a. m.

Train Mixte à 9 iTT in., anrivô® àTroi*- 
Rivières à 7.45 a. m., et A Montréal A 3.00 p. m.

Les fains de dîmancha partent de Québec 
pour Montrés! Â 3$ fccoras p. xn.

GRAND-TRONC

TIULJI» KIXTE

8.00 p. .V—Train mixte laissera la Pointe

LIVRES ! LIVRES ! ! LIVRES ! ! ! revues seront livrés dans le plus court délai. Bi-
1 bliothèqucs fournies au complet. Vente en gros 
de livres reliés et de papeterie A des prix extrême­
ment bas. Paiement par traite de bunque ou man­
dat-poste à ordre.

POUR AVOCATS, DOCTEURS, MEMBRES DU CLERGÉ, 
MARCHANDS, ÉCOLES ET COLLÈGES.

RELIURE, PAPETERIE. J. MOKCltlPT, 2 et CIE.,

IES soussignés qui assistent aux principales RELIEURS EXPORTATEURS,rArETIKRS ET ÉDITEURS, 
J ventes de livres et de tableaux, et qui achètent TîFCFNT ri A<;ro\V

des bibliothèques des particuliers de grand prix ** * ‘ ^ * ' *■ 1 *
en Angleterre et sur le continent, peuvent fournir LCOSSE
des livres A environ 50 pour cent de moins que le ------------
prix coûtant ordinaire. Tableaux, livres et MSS 1 BONNE NOUVELLE I)II PAYS !
achetés sur ordre. „ .

Tour la commodité de 11 Kin Beyond Sea J.
Tous les livres neufs et de seconde main et les Moscript Pye et Cie (de la susdite société) qui a

acquis une grande expérience dans les difléreuts 
besoins des dames et des messieurs A l’étranger et 
dans les colonies, agit comme agent général, et 
exécute avec économie et célérité les commissionss 
qu’on lui confie, pour toute demande petite ou 
grande venant de l’Europe. Des correspondants 
dans toutes les parties. Manufactures et patentes, 
aussi entreprises financières et commerciales placées 
sur le marché anglais. Honoraires payés d’avn- 
ce ^25 sterling. Tarentés recherchées, Epargner 
du temps, des peines et des dépenses, en commu­
niquant avec M. Pye, 154, rue West Regent, Glas­
gow. Une remise sera dans tous les cas nccomps- 
gnéc d’instructions.

. - •
rr ■ -r* ---•fv,: . ...• . «

En Vente
A LA LIBRAIRIE DU

Courrier du Canada.

Québec, 11 nov 1SS6—3m3ps 509

Chars Urbains
DIGNE DE LA RUE 8T-JEAN

Voyagent tous les jours de S hrs du matin à 
S heures du soir, et font le trajet tous les 
10 minutes entre la barrière Ste-Foye et le 
bureau du Courrier du Canada. Prix : 5 cents.

LIGNE DE ST-ROCH
i>vi? pour ’Richmond et tous les points de 1 u Fo“l 1® trajet tous les 15 minutes entre la

ç\ Pt’’Ouest an-ivant à Montréal 5 8.00 P. M. ’ barrière St-Yalier et le marché Champlain, tous
les jours depuis 6 hrs du matin jusqu’à 9.25 hrs

TRAIS DU SOIR j ‘*U
Prix : 5 corns

S 30 P. M_Express pour Richmond, Slier- 1
* fc* Island Pound. Gorham, Lewiston, j 

and, Mo..ii*èal et tous les points de ‘’Ou»tst, jDrool
Télégraphe d’alarme

1 rue Ste Ursule*, '•.latioo centrale.
2 Ste Anne et Auteuil.
3 Grihüu> ei Ste* Guueviève.
4 ÜHldimund et St Louis.
5 Jardin» et S Us A HDD.
6 Bund»- et Fort
7 Hébert et Rempart.
8 Su- Kami lie el debert.
9 Séminaire de wuei ec.

10 Ste «Julie et d’Aitigny.
12 St-.Jean e* Col ins. " *
13 Palais et \Uc-MM on.
14 S. et S Stanislas.
15 Chantier Dinning, (Ch&mpl&in).
16 Epicerie Taylor.
17 rue Champlain, 474.
18 S. Jean et Sutherland.
19 Déligny et S. Olivier.
21 Maison Giblin (Champlain).
23 rue Champlain, R»3. *
24 Dalhouaie et Arthur.
25 Côte de la Montagne, au bas.
26 Sault au-Mateloi et .Jacquet
27 Côte Dambuurgeo et S. Paul.
28 S Pn&nvotb et la Chapelle.
29 Pied de la rue de l’Eglise.
J1 Lcmeaunei, rue S. Paul.
32 Marché S. Paul, station,
34 Prairie et S. Dominique.
35 Fossés et Pont.
36 S. Varier et la Chapelle.
37 L? Eglise et S. Joseph.
38 Dorches*ter et des Commissaires.
41 Durcbeoter el N. D. des Anges.

^ Hb«r et Belleau.
43 Colomb et Nelbun.
45 S. Anserine et S. Josonh.
46 Caron et b» Reine. * ... •
47 Reine et Couronne.
4" Ara g o et furgeon.
49 P.ince Edouard et Grant.
51 Keint ei t'ont.
52 S. Dominique et S. François.
53 Dorebeoter et Ryland.
54 Artillerie et Ste .Julie.
56 S. Augustin et S. Patrice.
57 S. Patrice et Berthelot.
58 Grande Allée et ccott.
Gi Artignj ei 6. Amable.
62 rue S. Amable, bon Pasteur.
63 Grande Allée. Ste Brigitte.
64 S. Jean et Salaberry.
65 Ste Claire et Richelieu.
67 S. Jean et Ste Geneviève,
71 Robiitulle et Latourelle.
72 S Augubtin el S. Georges,
73 Parlement.
74 8t Jean et St-Eustoche.
75 St-Eubtacbe et Richelieu.

LA PLUS GRANDE MERVEILLE 
DU TEMPS MODERNE.

Portlan .,----------- ^ ,
de l’EM. et du Sud-Ou#*i et Nord-Es».

QUÉBEC BT LAO ST-JF. AN

Allant au Nord
4 00 1’ M. Train do la mallo tous les Jours 

arrivant à St-Haymond à 5.10 et A 
Rivière à Pierre a 7 00 p ra

Allant au Sud
. M. Train de la malle laissera «‘a Rivière 

k Hopü tous les jours (St-Ray- 
mond “MO a m.) 1 oùr Québec arri­
vant !à à 8.55 a m.

6.00

CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL 
freins laissera Levis pour Halifax et Si Jean 

a S 00 a. m.
Pour !a Rivière-du-Loup à 11.15 a m. 
pour la hiv. *1U Loup a 5 55 p. m.
Cos trains circulent sur l’heure du Eastern 1

itandard Tim»

QUÉBEC-CENTRAL
Exprès— qu Ut- 1 éyia à Lto •. m-, ar 

Sherbrooke A p- a* cl à New-\ork,
arrive à

a m.
Mixte—quitte Lévi i. b p. m., arrive k Sx- 

François à 7.45 p m.
Express—défait de New-York à 4.30 p. m.. 

arrive à L*vi- à 3 70 p.'m.
Mwe— quitte Saint-François, G.00 a. m., ! 

arrive à L*\is 11.15 a. m.

Bateaux à Vapeurs

QUÉBEC F.T LÉVIS

Le» bateaux à vapeur de la traverse font le | 
trajet entre Quebec et Lévis toutes les demi |
heures

TRAVERSE DE QUÉBEC A LÉVIS 
QUEBEC | LEVIS

Pour le chemin de fer Intercolonial.
K. M.
7.30 5! a 1 1 e pour 

Halifax.
Accommodation 

pour la Rivier» 
du Loup.

10.30 Mfcl’e pour la 
Rivière du Louj

P. M.
5.0C Accommodation 

pour la Rivière 
du JL/Oup

P. M.
2.00 Marie de la Hiv. 

du Loup.

Pour U Québec Central

Je viens de recevoir à l’occasion des fêtes

LE PLUS GRAND ASSORTIMENT
De beaux instruments qu'il y ait en Canada, consistant en pianos à que 

tous les formats), pianos droits (nouveaux modèles), pian** ca^rée Vu^ 1
orgues de chapelles et de salons.

H

LIGNE ALLAN.
Sout contrat avec le ^ouvememeni iu 

Cwiada et de Terrrncuve j>cw l* 
transport des Mallet

CANADIENNES KT DES ETATS-UNIS

1880- ArrmigcmPiilH d’Iiiver—1887

ÎES lignes de cette compagnie se composent 
j îles vapeurs en fer à double engin suivants, 
construits sur la Clyde. Ils contiennent des 

compartiments A l’épreuvo de l’oitu, cont sans 
rivaux pour la force, la rapidité et le confort, 
sont équlppés avec toutes les amùlloralious 
modernes que l’expérience pratique a pu suggé­
rer, et toue ont enectuô les plus rapides traver­
sées dont 11 soit fait mention dans les annates 
maritimes.

lai s s taux ton- Commandants
naae

NUM1DIAN. ..m... 0100 eu construction
PARISIAN................ 5100 Capt James Wylie.
SARDINIAN....-....... 4650 Ll Smith H N H
POLYNESIAN____ 4100 Capt J Ritchie.
SARMATIAN........... 3000 •• J Graham.
CIRCASSIAN.........

par André Lu Pas, prix

m
dry

• «as»*-'..- v~ 
ut i •

KT LES ORGUES-HARMONIUMS “ ÜÎ0.7B 3:^ fi O ^. •*
fpOCJS instruments de choix, Je nouveaux stylo*# uniquoa «ijo« leur gear-*. t«t un irouvin 

.* nulle part ailleurs.
Les personnes désirant un instrumont do choix à un prix raisonnable •bm’jua.it r^rifr visit t 

mon assortiment ai possible, ou écrire pour catalogues Illustrés
1^2- ■KT a rm

SIBERIAN...............
NORWEGIAN.........

AUSTRIAN... 
N ESTONIAN

• ••••• ••• ••

GRECIAN........... ..
MANITOBAN 
CANADIAN..

•• ••••«••••
MM ••••»••••

LUORNB...........

• • •• • • • •

4000 41 W Richardson.
3400 K H Wylie.
3300 41 I! R Hughes.
3200 Lt B Barrett H N
4600 Capt A Mucnicol.
4600 44 R P Mou e.
3531 4 4 J G Stephen.
3410 • « John Brown.
2700 «« J Am bury.
2700 II W Dalziel.
3000 41 A MoDougaL
3000 44 John Pai k.
3800 .4 J Scott.
4»00 *4 C J Meniies.
3600 44 C K LtGallaie.
3150 4# R Carruihers.
2000 K John Kerr.
2>00 tt D McKillop.
2600 II D .1 James.
2200 41 W S Main.
1500 1 4 G M y lins
1350 44 F Mr. G rat hACADIAN..........

Lu voie !<i plus courte sur m-.r outre lfAmérique 
et l’Europe, la traversée s’eiTectuaut er* cinq 

jours aoulement d un continuel à l'autre

LES YAPEUIiS DU SEHVICE 
DE LA MALLE DE LIVERPOOL

„ . r?»e i\©îre»î>:ii2B«‘., ^Eoïif -'ôt* l.
. «» bec, 24 d.écembrô —15 uov 83—lan 2fps.

SANTÉ POUR TOUS !

AJ
LES PILULES

Put ifient le Siinç, corrigent tous les Dérangements du FOI K ,le /’ ES TO M A r
et des INTESTINS.'

RU *1$ ». . 
ne.

e. m.
lî.30 Express pour 

Sherbrooke.
M
2.10 Train M1;U 

j>our St-Joseph

A. M.
11.30 Train mixte de 

Saint-Joseph.
P. M.

3.30 Express de 
Sherbrooke.

TRAVERSE DU GRAND-TRONC

'j DESEC
L1ISSMUL

S TA Tl0.K UE LEl iS

P M
1.30 Train Xciair 

pour l’Ouest.
P. M.

6 00 Malle pour 
l’Ouest

Voyagas lnterméaJaire-s pour fret

A. M.
7 00 Malle de l’(luest. 

P. M.
2.0C. Train Eclair 

pour l’Ouest.

à

E

Elîw fouillent et restituent la sauté h des Constitutions délabrée ju. c ... • da,u toute. MaU tios p .rtlcuijères au ftniîSdVtoïtaâ”" Pour 
Enfants ainst que pour los porsiuno3 âgées sont Inraliubles

SE O S G 3 EiHT

1s" un reir‘{’-,,! inr-;illible pour Us Maux ,h J un -.as, ceux d is Seim (Il.
I laies et Uicüres. Il est faux pow la Uoutle et Uhumatis

El pour tous les Dérangements de la Poitrine il est de même sans égal
TOUR LES MAUX DE GORGE, LA BRONCHITE

LES RHUMES, LA TOUX.
‘.cnU.:nu.iH ÜlatiJtiluiiï. et toutes les Malali-s do U Peau, il -si stus r y il ,.i na i .

r.ontractes et jointures raides il agit comme un charme ‘ °,emtrel
«

f> • V<>',PCineâ so:it salement A réubliawawnt du PHOKJSSSlilt ROLLO .v ,Y

/S, .NFA4 OX'FORB STREET, auparavant 33.1, OXFORD JüTUBET,
Kl seven-lent à 1s. îji , 2s 91.. 4s. Ci. Ils.. 22. et 33s. le Pot on li iuu, ... ,

r . (,ans l°utes les Pharmacies de l’Univers ‘ o^t^nb-
Le« acheteurs sont pri*s de rogardor l’ôtiquetlo qui se trou/e s i-chia.i * p lf , , ,

n y a p-s l a liesse 533, Oxford Street, uondn- 1 \x jîi, r,Z °îK 5
QuéhS; s^piPinhr** 1885 * ue la lalsincation.

Do De
Liverpool Portland De

à A Halifax
Portland Ster.iurrs 1 iverjool «e.

,via via Lh erp
Halifax Hriifax

Jeudi Jeudi Samedi
20 j ;i)Y Peruvian............. 10 fev >2 fov

3 fov Sardinian......... 2 « •* 26 “
10 •• 1‘ LT M-SI AN....... 3 mars 5 mars
17 *• ClHCA>S«AK .... 10 «• 12 ••
3 mars Peruvian.............. 24 • 26 ••

17 *• Parisian........... 7 Avril 9 avril
S! •• Po. Y N ESI A N........ m •• 21 ••
14 avril (.’IRCaPSIAV......... b mai 7 mai

PARTANT DF» HALIFAX A DEUX
heures J*. M.

eu à l’arrivée du train du chemin rie 1er 
Intercolonial venant de l’Ouest.

Prix du passage de Québec 
via Halifax :

Cabine.......................... $60 C0, £75 00 et $85 00
Suivant ! s accomodemenls.

lid-rméd aire............................................... $36 50
i nlre^ont....................................................... ?*26 50

Iiil et» do retour k prix réduits.

LIGNE DE GLASGOW

y '

Les Pilules et
Onguent Holloway /

Lignes d’Omnibus

j » KS PILULES jparriient le sang, et guérlsser.i 
ij lous les dérangements du foie, de l’estomac, 

‘ des reins et dos intestins. Elles donnent la 
forco et la santé aux constii liions débiles, e» 
sont d’un secours inappréciable dans los india, 
positions des personnes du sexe de tout âge 
Pour les enfants et les vieillards, elles sont d’ur 
prix Inestimable

L’ONGUENT
est un remède infaillible pour los douleurs dans 

( les Jambes, la poitrine, pour les vieilles bles­
sures, plaies et ulcères.

Il est excellent pour la goutta et le rhuma­
tisme,

Pour les maux de gorgfj, bronchite, rhumes,
B«rvn.e et ,c couvent finery à U « a. m. *"“*

D.j '.r d, I hgliu de Sillery_à 1 heure p. ni., | Manufacturé seulement i lTe

35, HATTON GARDEN I 346, ST-JAMES STEP.’/,
LONDON, ENG. | MONTREAL.

LES LUNETTES, LES LORGNONS DE B 
LAURENCE sont les seu ? véritables artl 

clés anglais sur le monde cai ; lien, ils son 
recommandés par le président du collège de 
médecins et clmurgitns de Québec el j>ar 1 
doyen de la facullè de médecine d** l’Univer 
site Laval è Montréal. Pour plus amples Infor 
mations s’adresser

G. SEIFERT, bijoutier, 
rue «Io ’a Fabrique, Québec. 

EMILE JACOT, bijoutier.
15îi, rue St-.Joseph, St-Roch, Québec. 

Quebec. 4 Juin î8>fi— lan 21

A Von dre
T01 r !C ^’imprimerie du KourtUi^e,

avec le privilège de publier ce journal. Aussi 
loyer des prémisses.

Le matériel sera vendu en un seul lot.

AUSSI
I-e livre de* dates.
On peut voir les liste» à notre bureau.

G. A. W. REID,
r\..x\ . 1110 St-Paul.Québec, io février 1887.

De
Glasgow

Mercredi
19 janv 
26 ••

2 fév 
9 “

16 “
21 “

2 mars 
23 “
20 avril

Steamers
De Phila­

delphie 
vers lo

Mercredi
Norwegian....... .................
Iri DEH man...........j 16 fév

Prussian.........
Manitoban.......

•Siberian............
Norwegian ..... 16 mars
Scandinavian..................... .
Ma.nitouan...... 1 13 avril
UlHP.HMAN........... 1 1 l mui

•••••• •••••*
• • • • ••••••
••••• •••••«

D°
Boston 
vers le

Samedi 
5 fev

• • •

19
26 “
5 mars 

• •*•.... 
19 ••

Les steamers marqué* - arrêteront à Halifax 
k leur voyoge do Glasgow.

COURS PAR CORRESPONDANCE
*On ne peut rotenb sa chambre sans en 

remettre lo prix d’avance.
Il y a à bord de chaque na> e un médecin. 
Des billets de connaissement j our la traverse»'-

LES famille qui désirent suivre, dam un cours sonl donnôs à Liverpool et ux porta du 
rar correspondance, la direction imprimée au7 'j™1™?' l°T “ ' ' 'names lettres des jeunes fille, par la Sorbonne 1 deS hlUtS J,i 1 Uuesl'

catholique, peuvent s’adresser à Madame Marie de
1 i r£,x’ l4, avcnuc Sainte-Fov, i NEUIIIY 
près Pans, SEINE, FRANCE. * r

Québec, 18 Février 1887.

pour tous les points lu Canada et 
e l’Ouest.

Pour de plu* amples Information» s'adresser k

ALLANS, R AK & Cie,
A avais.

Québec. 15 lév 1887.

Fleur du Carmel. par lo Rôvd Okie Anloln* 
Broün, $1.00.

L'Fôltl-Üieu, par l’abbé 11. H. Casgruin, $2.00. 
Missel contenant les messes de la bienhuuruusè 

Vierge Mario ot los messes des défunts 
Imprimé en très gros caractère. $10.00. 

L'amour au Cœur de Jésus ou le Véritable Trésor 
de Câme. Prix : 25 conta 

Mois de SI-Joseph, 5 cents.
Lo t Journal des Jésuites » [quelques exonipiuire-b 

seulement J. $25 00.
A la Porte du Paradis, 1 

10 conta.
La Voie Douloureuse du Chemin de la Croix, 

prix : 5 cents.
Les Danses et les Pals, Sermons, Notes 

Documents, par M le curé do Québec, prix 
25 cents.

Histoire du Cap-Santé, par l’abbé F. X. Gation 
prix 50 cents.

Les Evénements de 1837-38 par L. N. Carrier’ 
Le Calendrier du Diocèse, de Rimouski.
Tenue des Livres, en partie simple ot on partie 

double par M. Napoléon Laçasse, Prof. B. 
N. I., $6. la douzaine.

Extracts Orthographiques sur les Eléments do 
la grammaire françaiso do Lhomond y 
compris la Syntaxe, par le môme.—Prix, 
$1.50 lu douzaino.

Corrigé des Exercices Ortographiques j»or Iti 
mémo.-Prix : 4octs pour les Eémcntsel 
30 cls pour la Syntaxe.

Anyélinc de Montbrun, par Laure Conan. orW 
$1.00

Traité d'Analyse Grammaticale, d’anahso lo­
gique et de ponctuation, parie même 
prix : 50 cents

onyréyation des homme5 de la paroisse tie 
St-Roch de Québec, prix : 50 cent»

Vte week sanctified to Sacred Heart of Jesus 
prix 5 cents.

Etats Unis, Manitoba et Nord-Ouest, par le Dr 
N. E Dionne, 25 c»-nia*

Le Patriotisme, conférence par î’honorabl- 
M. Mercier, prix : 5 cents.

Rèu/ron des Paroissiens de Yamachiche,
Frs L. DesaMlniors. prix : lu cents.

La culture de la Pomme ih terre, par B. Lippe. ». 
prix : 5 cent».

Journal d'Education, 1er»» armée, $1.0 j.
Guide indicateur des sanctu lires et lieux 5 ' 

tpques de la Tare Sm/ile, vu 3 rolu ; • 
$2.00.

Utcneil de Recettes » l le médecin A :j mx.r >• 
23 cents

Choix des Vaches laitières, par 1. .v (^,ute 
prix : 50 cents

L’établissement du Courrier <ht 
Canada l’ait des impressions de 
luxe de tous genres, et cela sous i* 
plus court délai.

Un atelier de reliure est attfleb
il rétablissement.

Toutes les commandes sont rem­
plies avec promptitude et h la sm- 

isfaction des clients.

J. 4 «
FABRIQUANT:- DK PAPIER

PAPETERIE^ DORTI’t;

F AB R [Q UE NT
la feutra pour toiture, lamhrlsagu ot . our mo 

fi0U3 !os tapis. Au*si boîtes à allumette*: -­
papier, carte*, tapisseries et panière 

envelopper «t k IxanrfmM

A la Papeterie du Posit U.»

On fabriqué îos cartoo»; »n r ois, pox* 
carton d;j pallie, <»t pulpe -le

MM. RK1D font l’Importation et iv 
du toutes sortes de papiers, offeté peur , 
tapisseries.

Ils gardent toujours on magailn a:, t 
xenl de papier,de métaux, et de fotirüitiir,. 
U marin»*, f-ic,# ^ic.

3VCV#

CONDITIONS
-DU—

Courrier du Canadi
KD î T ion QOOTIDIERRE.

CANADA
BT

Etats-Unis.

........ ...........90.00
(“*> pujablc ci’avancr 

raois ....................9:1.00
[Trois mois» ................. 1,5;

ANGLETERRE
f Un 1 

• \ Six
l Trof

yn S.U.................
Qîori............1
s mois^.....

CAP ROUGE

Départ du Cap Rouge à a. m., arrive à 
Québec k 10 heures a. m.

Depart du Bureau de Poste, Ouébec, pour

arrive A Québ* c à 2 heures p. m.
Depart du Bureau de poste pourrie couvent 

rie hillery et L&p Rouge a 4.15 p. m.
Prix : aller et retour, 50 cls,

Ut enfanta.

etablissement du 
professeur HOLLOWAY, 533, RUE OXFORD 
LONDRES, et vendu à raison de ls. ljd., 2s

CHEMIN DE ?ER

INTERCOLONIAL
1880—Arrangement d’Iiiver—1887

T E F.T APRÈS LUNDI, 23 NOV. iSS6, le, 
trains, sur ccttc voie, partiront chaque jours 

(les dimanches exceptés), comme suit :

or . i ’2d., Us. 22s., et 33s. chaque boite et pot, et au rW- ?a,ni*Jcan................ 5-c
. ft 2j cts. pour | (jaaa(ja ^ jg cents, 90 cents et $1.50, et les plus i,our ,a ^1V’ (.u ^°UP..........................  ll-1

; grandes dimensions en proportion. 1 ollr :i K,v* r'u ^ouP........................... 5*

BARRIÈRE DU B AU LT MONTMORENCY

LES TRAINS QUITTERONT LÉVIS
Pour Halifax et Saint-Jean................ 8.00 A. M.

15 A. M.
I util lii I\iv. au i„oup.......................... 5.55 p. M

LES TRAINS ARRIVERONT A LÉVIS

De la I<iv. du Loup............................. 1.45 P. M.
D’Halifax et St-J ean ••«•........... 5*55 !*• M»

AVEKTI88KMtLVTS.—Js n’ui pasd’t, { 
gents aux Etats-Unis, et mes remèdes ne so.u

Quatro omiiUius partiront du Pont Dorchester | ^,as v^n’*us dans ce paya. Les acheteurs devront De la Riv. du Loup............................ c.30 A. M.
poui le Baun Montmorency, tous les jours, Je i al0ï? f.alro at“?.tl0u A 1 él‘quelte el T“ ’* 1 “ ------- ----
n aüu k 10 heures et 1U heures I les boites. Si l’adresse n est pas 533, OXFORD*LUpièB -mïïà 5 heurL etTi heures. | STREET, LONDRES, il y a falsification.

Depart de la Bainère du S«ult, le matiu à 5 ! Los mar?ue? d? commerce de mes remède
hfuitb il 7 heures. L’a près mlo» à 2 et 4 heures. ; sonl nni ^iADglon*

Les dinibiiches, du la Barrière au Saul; à' Signé . THOMAS 3oI.L<)Aa4,
533, Oxford Street, Lcn los 

Qaihcc, 2 novamhr* 1881—1 an. rmidi et à 5 bt-ur* s p. m. De Quebec, à 1 j heure ! 
p. m. ot bj heures p. m.

Prix : aller et retour, 20 cts.

CHATEAU RICHER

Départ de Québec tous les Jours à 4 heures 
P M., chez Jean Lemelin, épicier. 111, rue du 
Pont, bt-Roch. Depart du Château Richer ù 
6j heures au matin, Pnx : aller et retour Gu 
cents.

Les dimanches de Québec à C heures du 
aim.
Prix : aller et etour, 60 «U.

LOUIS JOlilA,
STATUAIRE

COIN des RUES CLAIR FuNTAIxNK
et BURTON,

QUARTIER MONTCALM,
««IULIU.4J

I/î char Pullman quittant Lévis les Mardi, 
Jeudi et Samedi, sc rendra k Halifax, et celui 
quittant Lévis les Lundi, Mercredi et Vendredi, sc 
rendra à St-Jcan.

DOÈTTou* les trains circulent d’après le Eastern 
Standard time.

On peut obtenir des billets et aussi de* informa 
tions relativement A la route, au fret et au prix de* 

1 pacage!» de

T. LAVERDIÈRE,
49, rue DalUausie, Québce.

D. rOTTINGER,
Gérant-Général,

Rurcau du Chemin de fer, )
Moncton,N. B., 16 Nov 1S86 )

Québec, 25 N®y. 1886— 1105

PATRONISES PAR SA MAJESTÉ

î-'a Itcine <!’Angleterre

LES PIANOS DE

ELIXIR

l'XAl'XUâ HH LK8

Naurs de F Hôpital du Sacré- Cœur.

KL1X1H ALBUM1NO . FEiUlüGINEüX—Ce
ir le fer

_ , - . ,, , ~ - riîicacité
Sont sans rivaux pour le son la touche cou 11al'J,'ttuvn!-^meni du sang, tt r.dr ; aUiu.

l’uvre Pt tn •. 0UCnr> mine qui s y trouve on dissolution, c’est une‘llljc el III durer. nnnrrilllm Înllnl»....i . -1». .

EQ Will* a ri.. ELIXIR ALBUMINO. FERRUGINEUX —Ce
• O. T Y ÎIIIÛIÎIS et JPlJs lonWuc Pll,6S0nl et rocohstiiuanl par le fer

qu’il contient, juuit d’une grande efficacité

fci au difipen Québec.

in?e el la duree. I nourriiuro substantello infiniment préféra Die'l

Il 1 en . f8tm» les extraits de bœuf.
nnr fe Pr^r^cnce* toul ^utre piano ! En vente chez les pharmaciens

élé^s noiriv.n? /0UT ‘ I E',ûls m“*icaux >aire do l’Hôpital du hacre-Cœur, 
élétés qui savent apprécier les plus riches qualités I
du son et le plus haut degré de pc-'ection d’un
piiinOi

( LS CÉLÈBRES PIANOS ont reçu l’honneur 
du patronage distingué de Sa Majesté la Reine

en vente
2^-%srssJ5rsjsasarir t *■ *»-» -
SZ**™.*^*.*».»!.* *• Courrier du Canada.

Seule agence autorisée A Québec

Bernard A Aliaire, rj HISTOIRE DE LA

77et79,rue8t-JeanetStStani8las ^ OTOlSSe du Cap Santé
Il A UTE• VILLE, QUEBEC. DK 87° PA°E8’

*• S-L* *«ule maiMn dan, 1. commerce de 1 ^ ^
ŒQ«4?'ri.dj,,c^“uiïicaiioiu-p‘r-t6'<phoDe-1 — *

"n \ NfH J c a in ■■.........—COFranc
* ................ I Six mois.............. ao “

l Trois mois.......,15 .

TARIF DES ANNONCES.
Les annonce w.\ tn.'érf^e suivantes, savoir . condition,

Six lignes et au-dessoue... »,nFour chaque Insertion subtéqûonVêlîîj' .V" 
Pour los annoncos d’una plus grand» étondiw. 

elles seront Insortos i r.tisou do 10 contins^ 
ligne pour la premiere insortion, et do S ol£L 
pour los insertions subséquonles 5 00ntln« 

Réclames : 'l(t conts la lignu
lissir*

Lcg-cr Brousscau,
EDITEUR-PROPR | ÊTA IR K.

2

EUE BUADE. HAUTE-V(LLh

Qïsébec.

prix ....... ... .•. ’•••• 60 coots

IMPRIMÉ KT PUBLIÉ Pau

LEGER BROüSSEAi

iditeur propriétaire 
ruo Bwftds, HaaU-ViH,. QuJJ,0,


